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Pt ir douse utoli.............................  94.00
Pour six moi»................................. *4.00

ÉDITION QtfOTIDlKNNX.
Pour dous» moi»..... ......................  90.00
Pour six moi».................................. s.ou

Payable d’avtm et.
L'édition semi-quotidienne du Joumul 

oaratt lo» M AIililH. le» JKI line et U» 
tWIKIllh. Ou 110 peut «’y abonner pour 
•loin» do six mois. liant lo ou» do» abonne* 
ment» pour un tempi indéfini, lo retrait 
n’a lieu que (ur avis donné 4 l'administra- 
tion au inoln» un moi» avant l’éohéanoo du 
■omettre oourant, ot aprè» avoir »oldé ton 
oompto.

On «'abonne dirootomont aux bureaux 
dn Journal, Haute-Ville, prêt de l'Arche­
vêché.

"1

J WJ
apolitique, (Üommmirtl, Jubuettifl et Cittcraivc.

L'éditeur-propriétaire, A. COTfc, à qui toutes correspondances, lettres, etc., doivent être adressées franco.
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TAUX om AX7IUN4 KM

Six ligne*.........................................90. ao

Au-dettui de tix lignai et pat plut 
de dix............................................  0.99

Pour ehaque ligne au-dettut de dix 
Ugnei............................................. 09 9

Une remite libérale oit aooordée pour • 
annonce* à long terme.

j^Lea aanoneet dénotée* Jntqu'l 10 
heure* dn Jour de U publication paraissait 
le mémo jour.

Tout* annonce envoyée tant ordre sera 
publiée Juqa'à a vit du oontraire.
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EXTRAIT FLUIDK DH lilt’llli
DE

HELMBOLD,
1*0rit i.a

Hun-Rétention de l'Urine, l'Irritation, l'In­
flammation ou l'Ulcération de la Vessie, 

ou des Rognons, pour la pierre dans 
la Vessie, pour la Maladie du 

Calcul,la (travelle et toutes 
les Malrulies de la Ves 

sic, des Rognons, 
et de la 

(loutte.

EXTRAIT FLUU'E DE liUCHU
DK

HELMBOLD
Pour la faiblesse provenant «l’excès. La consti­
tution une fois allcctce «lo la faiblesse organique 
requiert l’aide de la médecine pour raffermir le 
système et lui donner line nouvelle vigueur, ce 
que fait invariablement l’Extrait do H 110)1 u de 
Helmbold. Si on ne s’astreint à aucun triitement 
la maladie peut dégénérer en consomption ou 
folie.

EXTRAIT FLUIDE DE HUOHU
DF.

HELMBOLD
Pour les maladie* particulières aux femmes ne 
peut être égaie par aucune autre préparation, 
eotnine «lan* les rétentions, la suppression des 
évacuations périodiques, etc., et toutes les ma­
ladies inhérentes au sexe, soit qu’elles pro­
viennent des habitudes de dissipation, «les im­
prudences, ou dans le déclin ou le changement 
de la vie.

FXTKA1T FLUIDE 1)E IIUCHU

IIKIAIUOM)
Fera dispnraître radicalement du système les ma­
ladies provenant d’habitudes ou de dissipation, 
et cela à peu de frais, sans qu’il soit besoin de 
changer sa manière de vivre ou peu do chose ; 
surpassant complètement ces remèdes désagréa­
bles et dangereux, tels que le mercure, qui sont 
administrés dans toutes ces maladies.

FAITES USAGE DE

L’EXTRAIT FLUIDE DK BUCHU

IIELMBOLD
Dans toutes les maladies de ces organes, soit 
chez les hommes soit chez les femmes,qnelqu’en 
soit la cause, et quelque temps les temps. Il est 
agréable au goût et a l'odeur, immédiat dans son 
action et pins lortiliant qii’aiieune autre des pré­
parations do quinquina ou de fer.

Ceux qui souffrent par suite de constitutions 
brisées ou délicates, doivent se procurer ce remède 
immédiatement.

Le lecteur doit savoir que quelque légère que 
soit l’attaque des maladies ci-dessus elle est cer- 
tainno d’affecter sa santé, sa puissance mentale cl 
son bonheur.

Toutes les maladies ci-dessus requièrent l'aide 
’un diurétique.

’EXTRAIT DE IWCHU DF. HELMBOLD

Est le Grand Diurétique.

L’Extrait do SaTepareillt
HKLMBOLD

Guéiit les Scrofules, la Gale, la I oigne, le Mal de
Tête, les Humeurs, les Boutons sur lu Figure, 

l’Eresypèle* et toutes les éruptions de 
quelque nature qu’elles soient, sur la 

liguie etsur lu peau ; elle pnwe 
toute les humeurs qui dege- 

m rent eu maladie, 
elle enrichit 

le sang
et

DONNE DK J/KCLAT AU TEINT.
I N (HtAM» NOMBRE

ÎG*s pires maladies qui atlligeut le genre humain 
viennent de la corruption qui s'accumule dans le 
sang. De toutes les découvertes qui ont été faites 
pour purger le sang, aucune ne peut égaler par 
l’effet l'Extrait composé de Salsepareille du 
llelmhold. Elle purifie et rei.nuveile le sang, y 
doMille la vigueur de la siinlé dans le système et 
purge les humeurs qui fout la maladie. Elle 
stimule les (onctions salutaires du corps et chasse 
les desordres qui naissent dans le sang. Intel 
rcuiede sur lequel on peut se lier, aé!e longtemps 
recherché, et aujourd'hui pour la première fois, 
le publie en possédé un en l’ellieaeilé duquel on 
peut croire. Notre espace ici n’admet pas de cer­
tificats pour démontrer scs effets, mais l’estai 
d’une seule bouteille prouvera au malade qu'il a 
■les vertues «pu surpassent celles de tout autre 
remède.

Deux cuillers à thé de l’Extrait de Salsepa­
reille, ajoutées .1 une peinte d’eau valent le breu­
vage de Lisbonne et une bouteille est égale a un 
gnllon de .Sirop de Salsepareille ou la décoction 
comme «die se fait ordinairement.

Ces extraits sont préparés d’après des principes 
scientifiques, in rarun, et renferment la force 
complète des ingrédients. Un cs«.,ai concluant 
sera une comparaison de leurs propretés avec 
ceux qui sont donnés dans le Dispensaire des 
Etats Unis.

LkUH USAI!»: KST ADMIS DANS I.’aKMKK

iiKs Etats Unis et sont aussi en usage général 
dans tous les Hôpitaux d’Etat et les Institutions 
sanitaires publiques dans tout l’univers 5 ainsi 
que dans les pratiques privées cl sont considères 
comme (le# remodes précieux.

Ecrire directement a l’Entrepôt de Drogues et 
de Com posit ions Chimiques de Helmbold, 5!M, 
rue Broadway, N’ew-Voik, près de l’Hotel Métro­
politain, «u Dépôt Mcdic.il de HELMBOLD, 
IUt, rue South Tenth, Assembly Buildings, Phi­
ladelphie.

Déerire les symptômes dans toutes !e* commu­
nications.

Médecins en disponibilité depuis 7 heures du 
matin jusqu’à H heures I*. M.

EN VENIR FAR TOUH LKH HROOUtSTEH, PARTOUT 
l'tenez garde aux t'attirefaçons !

DEMANDEZ LES REMEDES
DE

helmbold.
Et n en prenez, pas d'autren.

JOHN F. HENRY ET Cie.,
303, ru* Saint-Paul, Montréal,

Agonis Généraux pour In Canada
IN iév. INM m

Musique nouvelle.
LK GALOP ST A DA CO N A,

PAROLES DU DR. GRIliliON, K. O. B.
Dédié aux Dames deQurboc, pur M. Munir/. liu i.v, 

mu tire de musique du 25o Régiment.
Publié et eu vente seulement ehe*

H. MORGAN, 
Magasin de Musique.

NI mars 1865. 4.'i0 ltuo Saint-Jeun.

Important pour Joff Cultivateurs et 
.1 ardiniers.

IMPUR TA T10N I) U CR l A’ TEMPS
DK

GRAINES FRAICHES,
Etc., ttc., cto.

Reçu par le steamer s Belgian, d d'Angleterre 
de France et des Etats Unis.

UN assortiment considérable et bitu choisi do Gaine 
de Jardins, des Ciiauips ut de Eiours, comprenant en 

partie :
Chou hâtif et grand chou de York,
Cbou h à tif de Battersea,
Chou dit Drumhead,
Chou St. Denis et Quintal,
Chou-fleur, hâtif do l'aria et de Londres,

Do tardif do do,
Carrotto longue hâtive, écarlato et orange,
Long concombre vort dit Prickly,
Concombre court et appelé Girkin,
Colori rouge et blanche,
Cbou imperial, Chou napolitain,
Laitue nommée Drumhead,
Laitue blanche et Laitue do Londres dite Cor»,
Rare rouge ot blanc,
Navets dit Sutton's Champion Swede,
Navets Attringham, Malte, White Globe, Mnc, 

Swede et Aberdeen,
Herbe», Pois. Fèves, Oignon rouge américain, Oignons 

à peau jaune, Oignons blanc, Oignon à surface 
argentée.

—At-str— -
Graines de Pommes de terre hâtives dites Ash-leave 

Kidney.
Zdt" Un peut obtenir dos Catalogues en le* demnn-

V EN AN T D'ETRE OUVERTE
«’NK CAISSE DE

CA IMP H R K ANGLAIS,
Qualité supérieure.

C’est le moilleur préservateur des Hardes d'hiver, Pel­
leteries, et-., etc., contre les mites, pendant l’été.

A vendre chez
THUS. VALLERAND ET Cie., 

Pharmaciens,
Ko. 32{, ruo Saint-Jean,

28 avril 18115. (>48 Pied de la cdte.de la Prison.

Rfçn pur te “ iHiipy Itfclmrd»: **
12(X) rüitks VITKIK'

C. et W. WURTKLE,
1.8 mai 1865. s3N-4s-3lps Rue Saint-Paul.

at< tu pur l*i ** fciiiitsuaiii : ”

Blanc dk plomb,
Peintures, couleurs assorties,
Mino do plomb, Rouge de Plomb,
Blanc de Céruso, Huile de Lin.

C. et W. WI RTKLE,
l.XmallH65. s34-4»-îf« Kue Saint-Paul.

Reçu par lo ‘‘ Golconda, ” et autres 
navires.

BALLES brevetées, Plomb en feuilles,
Tuyaux <>n plomb, Fil do 1er,
Cordage en ti 1 de for,
Chevilles en métal jaune,
Feuilles à doublage,
Tètes de boulons.

C. et W. WURTILK,
16 mai 1865. 835-4s-3fa Rue Saint-Paul.

dont.
JOHN MUSSON ET Cie., 

Agents |»iur le Superphosphate de Chaux du Coe. 
Haut de la côte L

20 avril 1865. 582
.miiu *11 Ligne,

Qui bc.

GLACE! GLACE!
I ES PERSONNES qui ont l'intention do souscrire |»>ur 
É-4 se pourvoir ds glace pondant la saison, < u au tii"ir‘, 
voudront b’en envoyer leurs noms et leurs adresses ainsi- 
tôt que possible.

Ceux qui demeurent nu delà dos barrières peuvent 
peuvent faire placer
luGlureu In iiiaieitti «lit IVrcrpivur 

rit * l'citgf ».
Une quantité double rst laissée U Samedi jnao 

la journée du Dimanche.
Prix pour I» saison................................$5.00
Do do mois..................................VJ. <•■•

(Day b o ù’avmice.)
Les Hôteliers et les Familles peuvent se pourvoir de 

Soda Water, Noctaro et Sirops,

fl mni 1S65.
JOHN MU S >0N ET Cie.

m L’IiMO.N DES riîOUMKS
UK

liMiiirriéiiit' ISril.'iiiniqitc <In

PAR L’HON. J. CAUCHOV.
. Broclinro de 152 pages in-8. lin vente au bureau du 
Journnl >(<• l,hi»hrPrix : 25 cent» ('exemplaire, à la dou­
zaine, 20c pur exemplaire.

17 fèv. 1805. 222

ESPECES A VENDRE.
Chc»

LAIRD et m.FFtt,
25 déc. 1861. 1950 Hue I.a Fabrique.

Aux Epieim de Quebec.

CARREL at JOHNSTON, près de la Banque de Qué­
bec 2, ruo Saint-Jacques, offrent en vente :
Fleur en barils et en sacs,
Jambons,
Fi ■mage —différentes descriptions,
Beurre et Œuf*.

Une visite e-t sollicitée.
Qu< l«e, 16 mai 1865. 82*

M LSÔŸ DI COMMERCE,
2. ATA’ SMiVT-JACfjUES.

XK roussig-é» viennent do recevoir de leur maison du 
J Haul Can «dis, un assortiment de

BEURRÉ CHOISI,
Nos. 1 et 2,

Qu’ils peuvent recommander spécialement au commerce. 
Une visite t ruupto est très désirable.

CARREL et JOHNSTON.
11 mai 1865. 774

i etsc'.is le navire.
C)l U \ OACS, Gr.'S Sel do Liverpool, reçu» par le
OV.A / IO Coloni*l.

Kn vente chez
LEPAGE, LEMOINE KT Ci#.

18 mai 1865. 838

**■1 » vendre.

SEL DE LIVERPOOL, en sac», mi» en dépât dans 
les linngars de !u Compagnie d’Entrepôt de Québec, 

à la Pointe-Lévi», et que l‘i>n délivrera à bord dos char» 
Otl dans des chaloupes.

THOMAS FRASER,
24 avril 1SA5. 607-3m-2fps Quai des Indes.

La boulangerie du Peuple !
PAIN POtIB TOOT LB HOMOJL

fl! soussigné, i" -iipnnt cette grands maison connue 
j mis le n<>m de Boulangerie à lu Vapeur de Touran­
geau, no... jfl et 57, rue NUnt Joseph, Suint-Roch, est 

prit à fournir du PAIX de lu meilleure qualité dans 
i.iiitc le | irtie. de la » ille, ayant rétablissement le plus 
e..injdc't qui soif <‘n Antériq ic. II espère, par l’attention 
soutenue qu’il d> mera à ce t te brtnclic d'affaires, mériter 
une part un ptln iiagc public.

JAMES M« CORNELL.
N. R. -On «"llieite ite l'eticnuragctneiit, et le* ordre* 

seront pniictiu'llcrnent e\é< tirés,
15 mai 18A5. Hir.-rtm

lamiu 
ONZE heures.

Par ordre.
J. STEVENSON.

BANQUE DE QUKBïC.
AVIS est par le présent donné qu'un dividende do trois 

et demi pour cent pour tes six mois courant, sur le 
fonds du capital de cette institution, a été déclaré et -era 

payable A la Banque ici lo c; après
JC! IG. lé I ci* jou t‘ <1 f ,*i»ll» |»t*o<’li:till

Le livre do transfert sera formé depuis le 15 jusqu'à 51 
mai, ces deux jours inclus.

La Réunion Annuelle des Actionnaires a,ira lieu à la 
Banque, LUNDI, le cinquième jour de juin prochain, à

NSO.N.
'er mai lflf'5. fl.82 Caissier.

MIVII.Li; DK CHENE,
son Bureau au n. lfi, rue Desjardins, Haute-Ville do 
Québec.

5 mai 1865. 7!fl-12ut

S. et O PKTKRS,
ONT établi leur bureau dans la Maison en Urique leur 

appartenant.
Coin des tues (Iront et de la R> tue. St. Roi h.

Mir UXTHfcK SI R I.A RtîK DK I.A HlINK. “TM*
15iûàtl8fl4. 1226

Du. L. J. A. SIMARD,
lli’dccill 0«’iili*>l«‘ t’I ;liti’ixf<‘.

twr ik, Ht K SAINT-LOUIS, 1K.
T mai IHfll. flèé

CŸR. T. SI ZOU,
AVOCAT.

Bureau: No. 6, ru>- Saint Louts, Hôtel Ma 
çonntqve.

Québec, 8 juin 1SA4. 8*3-l2ra-3rp»

J. B. BRUT RAN D ET Cie.,
* NT RK Tit K V FF tlH d’VGLTsF.8. MAI80NK. F.TC.,

Sftint-Rooh, rue Kichanleon, n. 29j.
30 mai 18«4.

F. LAINUKIJFK,
Avoi nt et Professeur en Dead à ! Université 

Laval.
Bureau : rue Saint Louis n. 18, coin de ta rue du l’ar- 

oir des l'rsultne», près de ta Salle de Musique.
35 mai IS64. 730

E- L. J. GIRÔÜX,
Bureau au n 47, rue Saint-Pierre, pré» du marrbe Fin-

DISTRICT N Terme ou Session do la Cour duT ( T I
DK (,'i h 111.C. S \J Banc do la Reine, tenant Jurisdic­
tion Criiuinsl'e, j ur !e distii.-t de Québec, sera tenu au 
PiihU» de Justice, on lu Cit" de Québec, SAMEDI, te 
MNwT-QUATRIEME jour do Jl i.N prochain,à NEUF 
heures du matm :

Je tonne en c ns.’queneo avis à tous ceux qui veulent 
agir contre des Prisonnier» détenus dans la Prison com­
mune do > o District, qu'ils soient alors et là présent» pour 
agirail i Contre eux on autant qu’il sera juste; et je 
donne egalement avis à tous Juges de Paix, Coronaires, 
Connétable* et (.iflicier* de la Paix, dans et pour le Dis- 
liii t • i;-' iit, «in'ils upparuisscnt personnellement avec 
leurs r< les, iiHlictenients et autres document» jour faire 
• e qui, dnus leur» différentes charges, doit être par eux 
fait.

W. 8. SK WELL, 
Schérif.

Bureau du S.-liénf,
26 mai 18A5. Fs5-»lf

A PIMP » V |SI* »N N KM EXT l>KS PHARES.

Ixl.S .uni MISSIONS CACHETEES seront reçues à eo 
J Imreaii jusqu'il SAMEDI, le dixième jour de JUIN 
prochain, ii MIDI, pour un approvisioimeinent de V5Ü 

GALLONS D'III lli: DE BLANC DK BALEINE, de 
In iiieill-itre qualité, pre-«<-e a froid, |mur le* Phares Pro­
vinciaux an It -u- le Lschinu ; un tiers de eette huile 
devra • tre de maiière première.et se maintenir limpide à 
;;o Fan-nhcit. et les deux autres tiers à '>4 ; , le toutsu- 
i. t i'iu«|v lion et à l'épreuve avant l'aeceptation, et de 
plu* à cite mesuré s'il est jugé nécessaire,

Toute > i tu huile devra être fournie dan- des barils eer- 
,•!.■« en 1er. - i tenant eiuquuiitr gallons eliacun, et en 
trè* l'on ifdre ; elle devra étru lixTée au risque du four- 
iii.-eiir -tir tel quai, près du Bassin du Canal Lachiue, à 
Molit il. et à tôt jour, le ou vers le 1er juillet proehain, 
qui pourra être fixé dans le eontrat.

De. N'iiniis«i«ais seront aiu.«i reçues en mémo temp* 
pour . IX MILLE CINQ CENTS GALLONS D'Iil lI.K 

! DE Cil \RB«lN. non explosive, do la meilleure qualité.
Ini .lev v être fournie dans des I.arils corelé» en 1er. .s*n- 

lenant de vingt v cinquante gallons chacun, et qui devra 
• tre livi. e «u risque du fournisseur, «il temps ci-dessus 
menti, nu.-. A Montreal. Ces barils seront fourni» par l'e.l- 
ju<li.-al.me et le prix .'il -era inclus «l in* celui de» huile*.

•— At'RSl —
A VAPEUR DEMANDE.

2*1 mal 1DC3 ne
TASCIIEKKAU et NtOUX,

NOTAinCîà.
Ville tie Lévis, vis a vu le magasin dt M. t ass.

3 sept. 1844. 1319

LOUIS PREVUS T sê'sï-’ïîteS?
porte eoisine d» MM Oill*l*’ et M ur c t 

2(i avril. IWH 381

SIMON !;aii.n; .s
PE&BLANTIBU.

Rue Saint Nicolas, 
.No. 93,

S P A L A I H .

On trouvera tou- 
Jour» an venta un

Stand asaorUtncul 
'objet* de farhtan- 

tsrye, etc., ainsi que 
de» CHAINES
D ' ARPENTKI R, 
mesure française
anglaise

i » .. i .
._ ___— — ,,y . CX r

fiich.-|ées seront reçues en même temp* 
nr mi BA TE Al \ VAPEUR uuide-

I N R.U’KAt
De. 8oiimi.*ion

et nu même lieu |. «.i Ull U.\ Il \ I \ X .Xl'l.l l( qui 
via trsns|Hirter et livrer les approvisionnements annuels 
aux Phares situ. . sur le Fleuve Saint I.auront et sur les 
I ics Intel ieurs, «avoir : sur l<v lac» Saint-Louis et Saint- 
Frnnç. i-. le fleuve Sainç Laurent, entre Bruckrille et 
Kingston, le. lac* Ontario, Eric, Sainte-Claire et Huron, 
et la Unie Géorgienne.

Le bateau devra être prél à recevoir les approvisionne­
ments p-.ni*islant environ en I*>0 barils d'huile, et 40 tonnes 
d'auii.'» nrti.'le«|5 Montr.al I.U.NDI. le troisième jour de 
JUILLET prochain, et à livrer ce* article* aux Phare» 
dnn- le plus court ilclgi posnible.—L'aide .le I'equipage 
«lu HiUci.u sors n.qui-e |«.ur I* livraison dos provisions. 
ta-« )H.ismii.. qui soi• 'lit chargées par «*e 1». parlement do 
l.i liv n.. u de ces approvi.stunneinciil* seront reçue» à 
Iwird.

1^ bateau |s'iirra transporter d'autre fret pourvu que 
cola lie nuise pn« il la livraison courenable des approri- 
sioiiiK'inent*. cl il sera requis de retirer d'aucun des Pha 
res. en montant, toute huile de blanc de Baleine et tels 
approvisionnement* qui seront indiques pour les livrer à 
tel» autres lieux qui icront dé»iguc* ; et aussi do i apporter 
«l'aucun des Phares et «lo livrer à Montreal taut co qui 
appartiendra au Gouvernement, ainsi que l'indiquera la 
l>ci sonne en charge.

Ou devra tuenUonner une somme totale pour t'accom- 1 
plissement de ce -crvicc. Toutes autre» information* con- 
. «•rnant .*e Iran-port pourront être obtenue* en l'adressant 
à ce R urea u.

Des Soumission» spar. es, stlrossée* au Soussigné, sc- 
r«nf reçue- pour chacun «le ces service» et devrwnt être 
endossé** respectivement • •• Soumission pour l'Huile de 
Blanc le Baleine."—o Soumission |«our Pituite «le Char 
bon." - " Soumis-i.m pour la livraison des Approvi»i«mne. 
ment» de* Pitares. "

Par «vrdre.

ruqvartement «le» Travaut Public*. 
QiiSbe.». 2 mai 186a

F. BRAUN, 
Secrétaire.

1?l

Dépôt de Toddy.
LES soussigné» vendent présentement en détail, aux 

prix de le vente eu gros, soit 3» par gallon, le célèbre 
Toddy Whiskey de Curby.

»

Iy Whiskey de Curby. 

4 mai 1865. 700-jno

SNA IT 11 ET Cie., 
Agents

32, rue Suint-Jean.

BUREAU DE POSTE, QUÉBEC
29 avril 1865.

LE et après LUNDI, le 1er mai, les malle» pour la cité 
de Montréal, Trois-Kivicres, Suret ot Batisoan Bridge 

seront fermées à eo bureau tous les jours (.'es dimanche*
excepté») à............................................................ 3 P..M.
Et pour I* cité de Montréal, lo Haut-Canada

et le* Etuts-l'ni* à......................................... 6 P.M.
Un sac supplétentairo à........................................... 7.30 P.M.
Pour la Rive Sud Est, à......................................11.30 A.M'
Un sac supplémentaire è....................................... 12.00 M.
Pour te district de Gaspé, les mercredis et sa­

medis à.............................................................. 11.30 A.M.
Pour la Nouvelle-Ecosse et le Nouveuii-Brun- 

wick voie de Saint-Jean, N. B., les mardis
et vendredi* à................................................. fl P.M.

J SEWELL, 
Maitre de Poste.

Isr mai 1865. 675

Nouvelles Importation*
NOUVEAUX Tissus pour habit» et pantalons d'été, 

Tweed de manufactura canadienne,
Tweed» d’Keorie,
Drapict Casimir*.

Eu vente cbea
A. HAMEL et FRERES.

'J mai 1865. 744 Rue Sous-le-Fort.
Nouvelles Etoffes à Robe*.

En vente chex
A. HAMEL et FRERES.

8 mai 1865. __ 743 _________ Rue 8oa»-le-Fort.

Nouveaux farasoli noirs et de couleurs.
En vente ches

A. HAMEL et FRERES,
9 mai 1865. 746 Rue Sons-le-Fort.

Nouveaux Chapeaux de paille pour Dames.
En vente chet

A. HAMEL et FRERES,
9 mai 1865. 747 Rue Sous-le-Fort.

^HAI
Chapeaux pour Messieurs.

’EAUX de Satin, Feutre, Tweed, PniP
En vonte chez

9 mai 18C5- 748i J

Paille,

A. HAMEL et FRERES, 
Rue Sons-le-Fort.

if oie noire.
N grand assortiment de Soie noire pour Mantilles et

Bureau de I’onIc de Quebec.
29 avril, 1865.

LES MALLES pour le Royaume-Uni, pondant lo moi» 
de MAI, seront ferméos à ce bureau, le 5 ruai, via 

r*r. LA LIUNK CANADD'VNR t
Portland, à 5:50 h. P. M.
Un sec snppléuRSnUxire à 7:50 h. P. M.
Et à partir de In dato ci-dessus les samedis 

psr la voie du Saint-Laurent, à 7:00 h. A. M.
Un sac supplémentaire, à 8:00 h. A. M.

ran LA LIONS rr'SARI) VIA NKW-YOBK :
Les samedis du 13 et 27, à 6:00 h. P. 31.
Et par la voie de Boston, avec les malles de 

Tsrreneuve, de la Bermude et d'Halifax, 
les samedis du 6 et 20, à 6:00 h. P. M
Toutes les lettres mises à la Poste pour les Sacs Supplé 

mentaire» doivent être affranchies pur «les estnmj illcs.
Toutes les lettres enregistrées doivent être mises à lu 

Poste 15 minutes avant le» heures auxquelles doivent être 
fermées les malles.

J SEWELL.
1er mai, 1665. 680 Maître de Poste*

pour Robe*
Kn vente chex

A. HAMEL et FRERES,
9 mai 1865. 74.' Rue Sous-le-Fort.

Etoffes à 8outanes.

WERINOS français double cordés, Sayes, Drap
d’été.

—Al'881—
Chapeaux do paillo, d* satin et de feutre pour Messieurs 

du Clcrgi*.
En vente chex

A. HAMEL et FRERES,
8 mai 1805. 750 Rue Sous-le-Fort.

Hardes Faites.
I i ARDES fuites ei grande variété et vêtements faits 
L I sur commande par les meilleurs tailleurs.

En vente chez
A. HAMEL et FRERES,

Rue Sous-le-Fort.9 mai 1865. 761

flJ'APIS Tapisserie,
Tapis.

ON recevra à ce Hurcau. jusqu’au PREMIER jour de 
JUIN prochain, à MIDI, «les SOUMISSIONS ca­

chet**!, adressées au soussigné, |«.ur •• l’excavation et 
tou* le* travaux nécessaires à l’introduction de l'eau dit » 
la nouvelle Prison de Québec, " suivent ies plan» et devis 
que l'on peut voir à ce Bureau.

Par ordre,
F. BRAUN.

Se<Tét»ire.

Impérial, 
Ecossais,
Union,
pour Escalier», 
Toile ciré», 
Feutre, 
de Tables. 
Nattes, etc.

En vente chex
Il \MET. et FRERES, 

Ru# Sou*-le-Frrt.

Département des Travaux Publics, 
Québec. 1H mai 1665. 8ÏS

9 mai 1865. 753

Coutils, Toiles, Cotons,

DE toutes espèces.
En vente chex

A. HAMEL et FRKKVti,
9 mai 1865. 753 Rue Sous-le-Fort.

Couvrcpibds. Couvertures de Laine, etc.

COUVREPIEDS blancs et de couleurs,
Couvertures de laine,
T >i'o et Coton à draps,
Toile à nappe», etc.

Kn vente chex

Omni 1865. 7!>4
A. HAMEL et FRERES, 

Rue Sous-le-Fort.

NOUVEAU MAGASIN.
P. COVTttlE ET Cie.

OU VR15NT

VI JO* Kirill I. JEUDI,
No. 73, rue St. Joseph, St. Roch,

r/s-Y-r/.v »v ca*9rMMT*

UN S U PE RB K ETABLISSEMENT
DF.

Marchandises Seches.
DES MIEUX ASSORTI KS ET A TRI S BAS PRIX. r

NOUS attirons surtout l’attention du public sur le mr.il- I tille*. Etoffes à Robe», Sole glaeée, etc.
leur assortiment «lo HARDES FAITES «le tou» Le* Messieurs aussi la plus magnifique lot de Twee«l» 

le- genres et do toutes ies qualité» qu'on |>u!*»e trouver | de goût, Casimir», Draps, etc., etc. 
dans cette localité. I Le» ««uscigné», afin de mettra leur nouvel établissement

Les Dames y verront un bel «'Calage d‘Etoffes à Man- j au niveau do l'ancien,
Vaudront a (n •* »>:»* prix d'ici a qtit'lqiccx Hints Ii'ecfl* D i'i«tlc»xii» iiieiilioitn*'*.

U mai 1865. 762
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Magnifique assortiment
DK

Colon jaune, Shirting. Indiennes,
KTC., KTC., KTlî.,

Dcrnicrommit rc^u et acheté à des pri\ tr«'s réduits.
—A 77-61 —

Joli Twerdi vnlant ds. pour 'H. (>tl.
Soie glacée “ ('g ** ts. fid.

(t mai 1865. 725

Importation* nouvelles.
TVT AINTRNANT en déchargement «lu John Hull et en 
IVX vente pur U soussigné :

35 tonne», Genièvre de DeKuyper,
5 caisse*, Indigo ds Madras très fin,
5 caisses Muscade.

Kn déchargement du SnUm :
35 bnrils Blanc de Cérose,

Du Pinny Poriytk ;
300 sacs Rit Arraean très fin,
100 barils Bel de table,

60 barils couperoses vertes,
Du /iaglet •

30 tonnes Genièvre dn DeKuyper,
400 caltaea vertes do,
100 cixlaseï rouge» do,

Du City oj ÙumUlan :
(0 barils Marinades et Bauce* assortie»,
25 saisie» do do,

Du St. Luirrtifii :
75 boites Thé Boucbong très lin,

180 demie bottes Thé iocolore du Japon,
50 do Old Hyson Moyune,

Du Kjjtoin :
150 barils Bière de Bas» et Cie.,
100 barils Porter de Hibbert,
25 barillets Salpêtre,
25 bottes Perlass»,

Du 1 fouir :
30 paniers Bouteilles de bière de gingembro.

—KT—
En déchargement du David :

5040 sac», Gro» Bel do Liverpool, en Iota à ta conro- 
nanco des acheteurs et en vante chex 

... M. O. MOUNTAIN.
17 mai 1805. 817

Eau-de-Vie des Propriétaires de Vi­
gnobles.

Maintenant eu déchargement du Chnrentr, et en vente par 
le soussigné :

15 T0NN£8, 130 quartaut», [ Vendange de 1864.
20 pipes,

200 catsest, j *
Kn vente chex

M. G. MOUNTAIN.
24 mui 1805. 878

&el tlans le navire.
Gros Sel de Liverpool, reçu* par 

tJJyJ L O lM./rouo, en lots à la convenance des 
acheteurs.

Kn vente chet 

34 mai 1365. 879
M. G. MOUNTAIN.

En déchargement du “ Cognac ” venu 
de Charente :

/BAISSES, Eau-de-Vie de la Compagnie des 
t/v/VJ V V ignobloi d* Cognnc,

60 quartauts do do
50 pipes do do
25 tonnes do do

Noir et pâle, anciennes vendagei.
Du Chnrrntr, venu de Bordeaux :

20 tonnes, Vinaigre de Bonleaux, triple clarification. 
80 quartaut* do do
25 caisses do do

Du Mttror, veau de Marseille» :
250 caisses Huile d’OUvo en bouteilles d'uno pinte, 

récolte de 1865. •
250 eaine» Huile d'Olive, en chnpine, do.

Du ('hauitirrr, venu do Londres :
100 Barils Bucrc écrasé,

10 Tonnes do Moutarde do Column,
100 Hottes do Chandelle* do blane «le Baleine, et 

Chandelle* brevetées,
75 Caisse» Old Tom «!«' Booth,

1 OU Boite» Colle do jK>i»s«>ns,
100 Boites Camphre pnrifié,
100 B<.it«» Ecorce* de fruit* assorties,
100 Boite* Th«* Souchong sup. rieur.

Du Aryonout, venu de Brême :
500 Dcmi joanne* Vinaigre,
200 Saq» Kix Arraean,

10 Barils Chicory,
6 Caisse* Jambon» de Westphalia,

Kn vente chex
LANE, GIBB KT CIE.

24 mai 1865. 882.

Ma« on «U* < jï«ey.
Uj!TES Savon de Liverpool, importé par la

En vanta chex

16 mai 1665. 607
LANK, U IBB KT Cia., 

Agants.

Porter «le (suiiinn.
Kn déchargement du Pnmy Fortyth :150 C AIS8KS Porter da Guineas extra fort, «n

Impérial, en pintes et chopino*.
Kn venta chex

LANE, GIBB ET Cie.
10 mai 1805. 808

En déchargement d»t “ Mary Ri­
chard, ” venu de Anvers :

1 I A Q 130ITKS VITRES, marque Star, gran- 
t A frO D deur» assortie», 6j x 71 à 36 x 2*.

720 oaibses verte et rouge Genièvre de DeKuyper et 
de Bauker,

50 tonnes Genièvre «le DeKuyper et de Bouker,
50 quartaut* do do‘ d...

Kn vante ches
LANK, GIBB KT Cie.

10 tuai 1815, 888__________________________

Pn déchargement du “ Fanny For 
lyth : ”

il(UA CJACS RI7, ÂHRACAN,
Ti* O 50 baril» liautn de Corinthe,

400 demie botte» Thé «upé.ieur Souohong, Ja|«>o 
Incolore et Young Hy»on,

100 baril» Sucra on pain et écrasé,
20 eai»»e» Fromage Queen’s Arm» et £he«Uar,
25 tonne» Huile d’Olive,

’ 15 Tierce» Soda peur laver,
15 caisse» Huile de Castor,

En vanta ches
LANK, GIBB ET Cia.

10 mai 1805. 810

En déchargement du “ Golconda, ” 
venu de Liverpool.
IJ GITES Raisin» . n lit* de Loadra*, Rai-

I * A " 13 »<n» d«» Valence.
700 .Saç* Kix d’Arraean.
200 Roite* Rai.*in» frai» Sultana en masse.

50 Baril» HaDiti» frai» de Corinthe.
60 Bonis Unfrc do Ha**.
60 Quartauts Huile d'Olive.
60 Huile do Navette.
25 BanUats Salpêtre.
25 Tierces S.-U*.
10 Rarrlqnce Bouton» bleus.

100 Baip» S«jd* pour le liitg''. 
loO B<.I(c» Bicarbonate de .s«urdc.
80 Baril* Sel fin. en jarres.

150 Delus-botU}» de The du Jap n Incolore.
En vente fen douane» endroits i a« . | ch«>z

1 1.AN R, GIBB KT Cie.
11 mai 1865. 775

En déchargement du “John Bull," 
venu de Londres.

AaOQ ROUTES et demi Mie' Th.- Scn.-hen «upé 
t/4*tJ .(j rieur et thé lncoh.rv lu Jap"ii.

20 ceisse» Muscaibv.
M botta» Canuelle.
15 boites ludigu de Ma tra».
15 caisse* huile de Castor.
15 sae» poivre noitv.

Kn venta (an douane» ou droits i«.iyé»,J chex
LANE. GIBB KT CIE.

II mai 1604. 770.

Prit» li* i*f*9.
C/y \ DARILLKTf» Peinture Bine n. I,
MIA/ Jtj 500 barillets Blane da l’tomb n. 1.

Ku déchargement du venu de Hull.rgement au .«<«' 
En vente ehex

LANE, GIBB BT Cie.
11 mai 166... 77 s

LBWprN diteM Paient tttar.
[’ AMI’ES sans chemine#». 
j Rn vaut* chai

CARRKL et JOHNSTON,
3 mai 1804. 092 2, rua .Saiat-Jac<|ue«, B. V.
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D'immenses préparatifs sont déjà faits 
pour l'ouverture d'une grande convention 
commerciale qui se tiendra à Détroit le 11 
juillet de cette année Le but de cette con­
vention est de considérer l’abrogation pro­
chaine du traité de 'réciprocité et de voit 
comment on pourrait Je faire revivre en en 
modifiant certaines parties et en ensuppri 
mant complètement quelques autres, s'il le 
faut, afin de continuer, sous uno forme ou 
sous une autre, la réciprocité commerciale 
entre les Etats-Unis et le Canada que nous 
devons à Lord Elgin.

Cette convention est convoquée princi­
palement par les soins des villes de l’ouest 
des Etats-Unis. La vérité est que les com­
merçants de ces contrées fertiles en grains 
sont précisément les plus intéressés au 
maintien du traité de réciprocité, eux qui 
sortent une très grande partie de leurs pro­
duits par nos canaux et par notre Saint- 
Laurent. Si nos canaux leur étaient fermés 
par des impôts exorbitants comme ceux qui 
existaient avant 1854—impôts qui équiva­
laient à une prohibition pi esque complète 
—les commerçants de l’Ouest seraient con­
traints d’écouler tous leurs grains et leurs 
farines par les canaux de l’Etat de New- 
York, bien inférieurs aux nôtres sous tous 
les rapports.

Pendant que les Etats de l'Ouest tien­
nent à un traité de réciprocité dont l'abro­
gation absolue causerait un tort consi­
dérable à leur commerce, les Etals de la 
Nouvelle-Angleterre y tiennent, non-seule­
ment à cause de l'échange continu qui se 
fait entre eux et nous, mais encore à cause 
de nos magnifiques pêcheries du golfe qu’ils 
exploitent avec une ardeur digne d’exciter 
notre émulation.

Le principe de la réciprocité commerciale 
ne court donc pas, croyons-nous, grand ris­
que d'étre abandonné. Il n'a guère pour ad­
versaires intéressés que les intrigants de 
Buffalo et les spéculateurs de New- 
York qui aimeraient assez naturellement 
à voir leurs canaux servir de débou­
chés aux produits de l'Ouest. Mais si 
le traité n'est pas abrogé il pourrait au 
moins être amendé dans quelques uns de 
ses dispositifs de manière à le rendre ac­
ceptable aux deux parties contractantes. Ce 
sont ces amendements qui pourraient être 
faits qu'il s’agit d'examiner et d’éclairer 
par une discussion publique avant que les 
gouvernements ne soient entrés en négo­
ciations pour le renouveler. Quand les 
intéressés auront ainsi fait connaître leurs 
besoins et leurs désirs, les gouvernements 
seront plus à l'aise pour traiter de9 intérêts 
immédiats de leurs sujets respectifs.

Dans ce but toutes les Chambres de Com­
merce de l’Ouest des Etats-Unis, de la 
Nouvelle-Angleterre et du Canada ont été 
invitées à déléguer à Détroit un nombre 
quelconque de représentants de leurs inté­
rêts. Les Chambres de Commerce de 
toutes les villes de quelqu’importance out 
répondu à cet appel, sauf la Chambre de 
Commerce de Québec qui, jusqu’ici parait 
vouloir briller par son absence dans cette 
grande convention commerciale. Jus­
qu’à présent, du moins, il n'a été pris 
aucune mesure, que nous sachions, pour 
que les intérêts commerciaux de notre ca­
pitale soient représentés. Montréal, To­
ronto ont élu des délégués ; ici, il n’en est 
seulement pas question. Notre Chambre 
de Commerce est muette comme la tombe 
et profonde comme l'abime. Elle aime 
mieux passer son temps à tratmer dans 
l'ombre de petites intrigues que de s’oc­
cuper de ces grandes questions qui renfer­
ment dans leurs flancs l'avenir commercial 
de tout un peuple.

On ne pout dire que la chose ne presse 
pas ; car elle presse évidemment puisque 
les organisateurs de cette réunion ont déjà 
adressé des circulaires demandant immé­
diatement le nom de chacun des représen­
tants délégué- par les* Chambres de Com­
merce.

Si donc notre Chambre de Commerce 
n’a pas envie de se singulariser par une 
abstention complète, il est temps qu’elle 
fasse quelque chose.

Ceux qui suivent attentivement les affai­
res des Etats-Unis n’ont pu s’empêcher de 
remarquer quelle prodigieuse réaction s’est 
faite dans l’opinion publique depuis la fa­
meuse proclamation de M. Johnson. Aus­
sitôt après l’assassinat de M. Lincoln, M. 
Stanton écrivit aux gouvernements d’Eu­
rope, et toutes les feuilles dévouées à la 
politique fédérale répétèrent avec lui, que 
M. Davis et les principaux chefs du Sad 
étaient complices de cet infâme assassinat ; 
qu’on en avait les preuves les plus convain­
cantes, les plus irrécusables ; que ces 
preuves, tenues momentanément secrètes, 
pour des raisons d état, seraient rendues 
publiques en temps et lieu, et qu’alors il 
n’y aurait qu’une voix par tout l’univers, 
on en était bien sur, pour condamner Jef­
ferson Davis et ceux qui, sous ses drapeaux 
at d’apres ses instructions, ont marché à 
l’assassinai. En entendant des déclaration 
aussi formelles, venant d'un aussi haut lieu, 
beaucoup de personnes, jusqu’alors favo­
rables à la cause des confédérés, ont hésité 
è croire que Davis fut réellement innocent 
du crime atroce dont il était accusé. On 
a attendu avec anxiété la production des 
preuves écrasantes que le gouvernement 
fédéral disait avoir en main ; on les attend

en doute, il se trouve aujourd’hui qu’au­
cun témoignage digne de foi no vient cor­
roborer cette assertion du ministre. Bien 
plus, les autorités fédérales, sentant leur 
faiblesse, jettent le Président de la Confé­
dération du Sud, pieds et poings lies dans 
un obscur cachot, et, comme à un criminel 
vulgaire, lui font son procès sur celte ac­
cusation, qui serait ridicule si elle n’était 
odieuse sur cette accusation do trahison 
envers le gouvernement des Etats-Unis.

Quand on examine toutes ces circons­
tances, on comprend pourquoi le gouver­
nement de Washington trouve si peu d’af­
fection chez les peuples qui iront pas en­
core appris à se moquer de la justice cl de 
l’humanité.

Les membres du Conseil Exécutif, main­
tenant dans la capitale, sont : Sir Etienne 
Taché, les lions. MM. Lsngcvin, Campbell, 
Chapais et Howland

Le procureur-général «les Etats-Unis 
vient de rendre une singulière décision qui 
mérite de passer à la prosl«*rité. Il pre­
tend- que la proclamation d’amnistie est 
devenue nulle par le fait q«ie la rébellion 
peut-être considérée aujourd’hui comme 
supprimée, et que les confiscations et autres 
châtiments sont aussi licites que si M. Lin­
coln n’avait jamais engagé la parole de 
son gouvernement. Une telle décision, éton­
nera, croyons-nous, beaucoup d’hommes 
de loi.

Nonvell*:» américaine».
Nouvelle Orléans, 21 oni. — Le Picayune a 

appris de boooe source que U conférence enta­
mée entre le col. Sprague et Kirby Smith, n'u
•a aucun résultat.

Smith était déposé à se r-’ndre, unis !e gé­
néral Parsons et le général Shnlby. du Missis- 
eipi, demandaient une amnistie pour eux 
mêmes, amnistie que ne four offre pas la Pro­
clamation du Piérideut.

Le Président a été prévenu que si les géné­
raux n’étaient pas compris dans 1 amnistie, iis 
joindraient l'armée de Maximilien.

Washington, 26 mai.— Le p-oc ircur-géné- 
ral vient «le rendre une décision très-impor­
tante. Il affirme que la proclamation concer­
nant l’amnistie n'a qu'un but *p5c ti jue : la 
suppression de la rébellion, et ccllc-ci terminée, 
'amnistie est inutile. Le Président n’a le 
pouvoir de pardonner que pour le passé. Le

Eiuvoir exéentif ne peut att indre l'avenir.
n conséquence, les décrets de confiscation doi­

vent être maintenus.
La condition de Fred. Seward, continue ù 

donner des appréhensions.
Washington, 27 mai.—Le général Shcr 

mao doit faire bientôt ses adieux à son armée, 
avant son départ pour no voyage dans l'Ohio. 
La pins grande partie de scs troupes eat cam­
pée enr la rive nord du Potomac.

Neio-York, 27 mai.— L: correspondant du 
Commercial, dérivant de l'armée du Potomac, 
dit que les troupes sont mécontentes de tu qu'on 
les exerce tous les jours pendant quatre heures, 
qnand elles doivent être licenciées bientôt. Elles 
ae plaignent d'être maltraitées par leurs officiers. 
On leur a enlevé leurs munitions pour éviter 
des troubles.

Uo soulèvement a eu lieu dans le 9e corps 
d'armée. Un régiment do soldats réguliers %
été envoyé pour soumettre les réca'citrants, 
mais il a été tellement maltraité par les volon­
taire! qo'ü a dû recula/-.

On ne laisse pénétrer duns sa cellule ni couteau f 
ni fourchette ; ou ne lui permet l’usage que d’une 
cuiller à soupo. Deux gardiens veillent coati- 
nuo'lement sur lui. Le tintement de ses elminos 
le fait frémir et lui cause uno horreur profonde, s

Le gouvernement se doit à lui-même de dé­
mentir les allégations qui précèdent. Nous ne 
doutons pas que oet'o scène révoltante de la 
luise aux fera ne fasse rire aux éo ats les radi- | 
eaux, mais nous ne doutons pis non plus «pi’ 
elle soulève l'opinirn. Espérons quo ee n'est : 
qu’une invention de quelque cerveau malade, 
comme l'histoire de cette crinol ne et d s cette 
jupe, qu: le colonel Pritchard ni personne n’ont 
jamais vues, était due à l'imagination d’un sol- j 
dat on goguette*

En effet, le oolonel Pritchard a présente à M. j 
Stanton un peignoir et un chéle dont s'éta’.t ' 
soi disant revêtu l'ex-Président au moment où , 
il a é'é ceiné et pris. Le colonel a avoué qu’il 
n’avait pas vu M. Jefferson Davis dans ee eos 
tume, ma>s il a prétendu que s. s soldats lui 
avaient dit qu'il en était revêtu. M. Stanton 
a remercié le colonel Pritchard, au nom du peu 
pie et du Président, p.»ur la bravoure et l’ucti 
vité qu’il a déployées dans la poursuite du : 
c grand criminel des temps modernes i et a 
promis que la récompense de 4100,000 offerte 
par M. Johnson serait distribuée au plus tôt 
aux hommes qui y avaient droit et qu'une tué 1 
daille d'or serait en outre remise ù ehacun d'eux

*
* *

M. JEFFERSON DAVIS.
On lit dans le Courrier des Elats-i nis 

du 27 mai.
A la suite d'une nouvelle et mystérieuse per­

quisition dans les bagages de l'ex Président du 
Sud. Mme Davis, ses enfant*, un frèro et sa 
iœar oot été dirigé* éur Savannah par le stea­
mer qui Ica avait amené). Aucua détail se 
rapportant à la captivité de M. Jeff r»on Davis 
ne saurait être dépourvu d’intérêt : o'est ce 
qui nous décide à reproduire la correspondance 
suivante émanant de l'un des ré-idents civil» de 
U forteresse Monroe :

« Aussitôt après leur débarquement, les pri­
sonniers ont été introduits dans la forteresse 
par la poterne méridionale et conduits aux ca­
semate» qui avaient été préparées pjur eux à 
droite de la batterie maritime. Dix c Uulcs 
avaient été disposées pour recevoir Us pri-on- 
niers, l'intention du gouvernement étant d'a­
bord de les tonir enfermés tous ensemble dans 
Is fort.

> M. Davis avait très bonne mine et rien 
dans son visage oc parai-sait trahir les inquié­
tudes de son esprit. Il était vêtu d'habillements 
gris, faits avee l'étoff; qui sert à confectionner 
les uniforme» confédérés. Sa démarcha était 
ferme et assurée et sa physionomie était en ap­
parence franche et ouverte. Après avoir fran­
chi les degrés qui mènent aux casemates, M. 
Davis et son oompagnoo, M. C. C. Clay, firent 
séparés et coodoits dans les cellules qui leur 
étaient destinées.

a L’ex-président occupe l’arrière d'nne case 
mate qu'une cloison blindée divise en d- ux par 
ties. Les « fenêtres > de cette piece sont mu 
nies de barreaux do fer solidement scellés aux 
œufs et très rapprochés les uns des autres ; les 
portes sont doublées de tôle et garnies d>; lourds 
verroox et de doubles serrure». Deux sentinelles 
occupent constamment la eclluls avec lui ; tan 
disque dans l'autre piéoe se tiennent une ving­
taine d'hommes, sons les ordres d'un soua-offi 
cier dont la mUaion e*t de veiller à ce que le 
prisonnier ne puisse s'échapper. Il est déf ndu 
à M. Davis d adrtaser la pxrole à qui que ce 
soit ; de même qu'il n'eet permis à personne 
de lui parler. Eu un mot il est littéralement 
dans un tom/jcau mvmt.

» Fendant la nuit, les deux sentinelles cou­
chent dans la aelloie de M. Davis où I on vient 
les relever toutes les heures. Il eut défendu 
aux prisoouiers d’avoir de la lumière après le 
•oocher do soleil. *

Ou voit par ces détails que la captivité de 
M. Davis est complète, que rien n y manque, 
pas même les fers et les menottes, s’il faut ajou­
ter foi à la dépêche suivant»; adressée de Balti­
more à Y Inquirer de Philadelphie

c Une personne digne do foi, arrivée aujour-

Nous avons reçu une petite brochure 
d'une trentaine de pages dans laquelle l'auteur, 
M. E. A. Meredith, traite la quc»tion de l'hy­
giène dans les maisons d’éducation, et suggère 
de remplacer les récréations ordinaire* p.tr des 
exercices qui apprendraient aux élèves les ma 
noeuvres les plus utiles de l'art militaire et do 
h marine. Il voit dans cette innovation un 
moyeu de contribuer puissamment à l’tffioacité 
dj notre syi-lème de milice.

Do paroi IL s publications sur un pareil rujet 
ont toujours de l’cctnalité, et nous no doutons 
pas que !c travail Je M. Meredith reoevra du 
public un excellent accueil. Le besoin de ré­
former nitre système d’éducaticn dans ro» 
collèges se fait sentir plus vivement que 
jamais. Jusqu'ici on s’est toujon'S appliqué à 
faire profiter les élèves de toutes Us découvcr 
te* scientifiques, historiques et littéraire* ; t u es 
le* branches de l'enstigneiiicnt ont été perfec­
tionnées avec une pcrupul*u?e >o’.licittide ; tout 
c: qui était de nature ù former i’c-prit, ù déve­
lopper l’intelligence de la jeun *«se studieuse, a 
été recherché avec avidité et mis en œuvre avec 
empressement. Les toins et l'attention ont été 
dirigés exclusivement de ce côté. Oa a tout 
fait pour développer l’esprit, rien n'a été fait 
pour former le corps.

L?9 efforts persévérants qui ont été tentés 
pour mettre notre système d'éducation ù la h u- 
teur du siècle où nous vivons sont ù coup sur 
dignes d’éioges. Loin de tou* l’idée de b s 
oublier ou de ies déprécier. Mais ce que nous 
regrettons, ce que tous les hommes d'étude re­
grettent avec nous, c’ent qu’on travaille avec 
une aussi louable ardeur à bourrer la lc!c des 
élèves de grec, de latin et de notions historiques 
philosophiques ou littéraires, et qu’on r.e reflé- 
chi-sc point que oet entassement de connais­
sances ne pourra fructifier qn’autant que b' 
forces da corps correspondront aux force* de 
i’inteliigcnce. Si le corpe c*t faibio et maladif, 
et qu’on néglige do le fortifier, l’esprit le tu?ra 
bientôt. Cc6t uno vérité attestée pir lYxpé- 
riencc de tous les siècles, » t proclamée pat tous 
les ouvrages qui trairont do l'hygiène.

Le moyen do donner à l’esprit une force du­
rable, c’eet de donner de la vigueur au corps, < t 
de tenir pouraiosi dire en équilibre ccs deux 
éléments constitutifs de l'homme, l’e«pri‘ t-f le 
corps. Et ce moyen, il a été jusqu’ici trop né­
gligé dans nos maisons d'éducation. Il i-t 
temps qu’on «'en occupe sérieusement ; il c»t 
temps qu'on pense à donner ù a jeunesse qui 
fréquente nos collèges e» nos hautes écol «*, uv c 
l'énergie intellectuelle l'énergie corporelle qni 
seule permet d’utiliser la première. U ne f ut 
ja* que l’une se donne aux déprn* de l'autre, 
comme cela ne s’est que trop vu jusqu'à pré­
sent.

Bien que nous fusions depuis longtemps 
convaincu de ces vérités hygiénique», la lector: 
do l’intéress»nt travail de M. Meredith ar ff.r- 
mi nos convictions, et nous espérons que quel­
qu'un qui a du loisir fera pour les lecteurs 
français cc que M. Meredith vient d'* faire ..v<c 
«accès pour les lecteurs ang'ai», et démontrer', 
un peu plus longuement que noos venons «le e 
faire, qu’un homme ne «aurait étic j arf.it qu’en 
ayant mens sina in carport sano.

L'ouvrage de M. Meredith e st rempli d’ob­
servations très ju*tc» et prouve à l'évidence 
qu’il a fait une étude sérieuse de l'importinto 
question qu'il y trait?.

*** On nous prie d'snnonccr que le service 
anniversaire de M. Fierté Chabo’, en son vi­
vant marchand do In B .»»e-\ il c, aura iicu, ven­
dredi prochain, ù B aumont, à 7 heures du n.a 
tic.

I'AIT< DIVIillS.
—La Gazette officielle de samedi consent

d’hoi de la fortcreaec Monroe qu'elia a quittée rages 
hier soir, rapporte que Jeff. Davis a de» fers aux 
dans chevillée qui sont réuni» par uno ch»ioe 
de troie pied» de loog.

> Il a résisté énergiquement à l'opération du
encore, on les attendra toujours probable- 1 ferrage et a menacé de sa veng anee ceux qui 
ment ces preuves promises dans les docu- l 001 pratiquée. Il demandait instamment aux 
ments officiels, dans les dépêches du mi- de le tuer plutôt que de le .ou.iteUre a
maire au> gouvernemenU iTto, : d.».*, l>.p.ù U ». d.voi,

Voila comment, dans la république amé- en(Bentél< J un fil, Vuluaio. L op$- un chemin d« fer pour relier I»?* T roi- Rivières 
ncaine, on Ht moque utîl premieres no- fgtion terminée, il a montré une violente agita- aux Files, et certes le becoin son fait grando- 
tlOIIS des convenances diplomatiques, tioo et a'eat récrié hautement, puis il »’e»t cal- ment sentir. En attendant ce chemin de fer, 
Après avoir dit aux puissances de l’Europe mé peo à peu et a fondu en larm«-s. Depuis ce «le» lign«* de diligen«'ei s'établissent. On nous 
que Ih complicité de Davis était si bien éta- temp* il cat plongé dan» une méditation pro dit que dan» quelque» jours IIOUH devrons a 
bile qu’il serait impossible de la révoquer fonda et parait en proie a un charria poignant. ' l'esprit d'entreprise d»; M. Ferdinand Legendre,

une proclamation d; Son Excel 000»* 1? gouver­
neur général prorogeait les Chambres au f» 
joil’et prochain, mais non encore peur la dé­
pêché des affaires.

—Samedi, le tempe a été p uvicux tout»* la 
journée, ainsi qu'hier, ain*i qu'aujourd’hui.

— Hier matin, la marée était rernsrquabY- 
ment hauts: le* champs au nord de la rivière 
Saint-Charles étaient inondé* L» vi Dgc de 
II «11 y ville, près du pont Durcit St r, était 
complètement couvert d’eau.

—Le» journaux de Toronto, de Hamilton, 
de Prescott, etc., parlent dans R» termes les 
plus Batinfaits de l’apparocce de la végétation 
daus ces diverse» pirties du Haut-Canada. 
Nojs craigoons bcaucaup qu on n’ait p»-tant 
à se louer dans le Baa-Canadj. Dm» le dis­
trict de Québec, au nioin*, « t dun» celui de.» 
Trois Rivières les pluie* pr« »quc continuelle»

3ue nous avons eues tout lo printemps retar­
ent le» «cmailUs d’une façon d.'p orable. Mai» 

d’un autre côté on nous dit q :c le» prairie» pro 
mettent d'étre plu» belles que joui ai*. Lo foin 
y croit avec uno rapidité étonnante.

—Le» contrée» qui s’étendent en arrière des 
Trois - Rivière*, le long de ia hello rivière 
.HaintrMaurice, acquièrent tous le* jonrs une 
importance plu» grande que par ic pas-é. Snu- 

il y a quelque» années, ce» contrées 
omptent aujourd'hui plusieurs paroisse» dont 

la fondation ne remonte gm*n ù plus «Je dix 
an». Le commerce y prend une nouvelle vi­
gueur depuis 1 inauguration de l'ernbranehe- 
rnent d’Arthaha»ka. Une fouie d« curieux et 
d'hommes d'affaires pa*courent oc» région» nou 
velleinent ouverte» à I» colonisation, ou vont 

/•I voir les beauté» de cette nature fertile et aeni-

cl devant du Lno Aylmer et maintenant fixé à 
Saint Etienne, rétablissement d’une ligne ré- 
guüère île diligences eutro )a ville dos Trois* 
Hivièroj, les chûtes de Shawinigan et les File». 
Lia re stions de plus en plus fréquentes entre 
ce* diverses places rendaient nécessaire uno 
telle ligne do communication. Les touriste» 
qui veulent voir les chute» et les intéressés en 
général ne peuvent manquer d'apprendre oette 
n. uvel'o aveo satisfaction.

—Nou» empruntons au Journal des Trois- 
Rivières la poésie suivante due ù la plumo, fort 
alerte pour ton û »o, de M. Valère Ouilltt. Les 
nombreux amis de M. (Juillet liront avec un 
vif p'aisir I» poétique allégorio de oet simabh 
vieillard, il il* feront de» vœux pour que U fin 
do l'allégorie no «e réalise jamais.

L* C)l UH Nie OU SilXT-CYN.
Deux aimable» uLbi », vUitaieul un vieillard 
Kt lo félicitaient, sur »nn Age, avec art :
“ Votre air. votre fraîcheur, vuu* promettent «an* doute 
Des jour» heureux et long», une fouille do route 
Qui laissent devant vous encore un long chemin.
Kl dont non* ne verron» imut être pa* la lin. 11 
Le vieillard répondit : "Do votre bienveillance 
Je suisrecoiinaisNaut ; mai* l'Age a sa JoiifJYanoo :
Je sens dans tout mon Atro une débilité 
Qui m'annonce la tiu do la vitalité.
Il no faut pa», messieurs, donner aux apparence»
I no trop grande fol, de vaine» espérances.
Si vous lo permettes, je m’en vais, à l'instant,
Vous coûter une histoire, et c’est un fait constant :— 
Quand j’étais jeune encore, aupré» do cher mon père, 
Demeurait un vieillard, d’un brave caractère :
II sc nommait ."t. Cvr, et, sous tou* les rap|H>rts,
11 était malaisé de lui trouver de» tort* ;
Il ôtait voyageur, et dans ses longs voyage».
Il avait, de t u..» temps,gagné les plus gros gage* ; 
il voulut sc loger tout comme un seigneur,
Avoir uue maison qui lui ferait honneur,
Et U maison construite.cn üt la dédicace,
Invita »es voisin» avec ceux de sa race.
A la tii. du repus, il dit à »e.- amis :
—Je v udrai» démolir mon ci devant taudis ;
Cette vieille maison, maintenant iuutile,
Dépare la nouvelle et m'excite la bilo ;
Courriez-vou-< me donner un petit coup de main,
Mé-rue dr - maintenant, sans attendre à demain,
Les oui de tous cAtés, partout se font outendre.
Ht dans le même instant, chacun donc de se rendre 
A la \ ieille maison, et sans perdre de temps,
Un sc met A l’ouvrage, et couverture et pan»
>'-nt bientôt renversés, on n’en voit plu» de trace,
Et. jM'ur *e reposer, on s'étend sur la place ;
Seule, la cheminée était.... eneor debout,
A l’air solide et sain, du pied h l'autre bout,
Kt tous délibéraient sur les moyens à prendre 
Pour la jeter à bas, mais ne pouvaient «’entendre.
Tandis qu’on discutait vivement sur lo oa*,
La cheminée éclate avec un grand fracas :
Les pierre», le mortier volent loin sur la place ;
C’e-t un sauve qui-peut du danger qui menace,
«'ha un pren l sun» choisir une direction.
En cherehant dans la fuito une protection 
L'écroulement fini, lu pous-icre . vadeo.
Sont aperçus au loin, çi\ et là,dans la vnllée.
Tou* les délibérants, étonné* de sc voir.
A quatre ou cinq cent» pas de l'antique manoir,
Revenant sur la place avec un air piteux.
De leur fuite et leur peur passablement honte ni. ”
I.e vieillard ajou’a; *• Messieurs, les apparences 
Sout bonnes à donner de vaincs espérances. ”

troevê M'iit r dans son RF.RCEAV.—l u en 
fant <le troi1 mois appartenant ù M. J. Telliard, 
cultivateur d'Y amaaka, a été trouvé ruortdans son 
berecau, par >a mère, dans la nuit du 19 «.•cu­
rant —Gazette de Sorti.

Nové.— I n nommé Jo-cph Basruc, Je Ber* 
thier, âgé de 90 an-^ s’est noyé accidentellement* 
samedi dernier, dan* la Rivière Bayonne, au 
village de Berthier, en voulant décrocher un 
fanal dont en «'était servi pour faire passer, du­
rant la nuit, un chaland souslo pont de la rivi­
ère. Son corj-« a été repêché environ quinze 
minute» après l'accident, mais le malheureux 
Ba^rue avait cessé de vivre ; il laisse une 
épous cî deux enfants dan» la plu» grande dé- 
t esi-c.—I'inn.

—On a remarqué, hier matin, sur le fleuve, 
vie-ù vi» la prison de Montréal, quelque chose 
quei’on ne pouvait encore expliquer hier soir. 
La chose produit l\ff t d’un obstacle qui serait 
attaché au fond do l’esu et dont l’nne des ex­
trémité* s'arrêtait à’ia surface. La courant 
qui deocend rapidement à oet endroit semble 
partiellement détourné par cet obstacle ; de 1& 
un bout'.ont.< ment inaccoutumé et qui attirait 
hier 'attention de tou* les passants. On allait 
jusqu’à lire que c’était une balcioe qui y était 
échoufe.

F. S.--Ho a fini rar découvrir quo l'obataolc 
était une bouée.—Pay*.

— I,o Oil Nnm dit quo U production de» 
r.oure d'huil? de Fcnaogo n’est pa» plus que 
la moitié du r nJoment obtenu en 1863, en 
proportion 11 nombre do pourccs mises en opé­
ration. L * rendement quotidien actuel est cs- 
timé à ô 000 barôa. On creuse en ce moment 
ou l’on a eutrepri» de creuser plus do 5,000 
nuit-. Ces puits coûteront en moyenne 88,000, 
ce qui cntraîuern une dépenso de 810,000,000. 
L s marchanda s’attendent généralement quo 
le prix de t'huiie crue hauMera.

—ha d tt? nationa'c du Mexique a'élèvc ù 
£63,471,4."»0, *ur liqiHIc cct état paio un in­
térêt nnniicl de £3.915.094. Lo revenu n'at- 
teint qu 82,000,000, do !i\ un déficit annuel 
considérable.

— M. Victor Hugo, dont le Pays vient de 
repro Juin-la plate exclamation contre l'nnsas- 
•irnt du l'réMd'-nt Lincoln, M. Victor Hugo 
est jufitemi rit l’au’eur do cc vers célèbre sur 
N j i.é<iti III. it adressé ù tout* les bandits do 
l’Europe :

Tu |>9ux tuer c«t huuun» «foc trauquilité.
V* i t les vertu ux sentiments d'humanité qui 

animent 1. poète démocrate dont le Pays eut si 
fier.

— Quatorze va devenir un nombre aussi né­
faste que 'n-ize. ( "est le 1 1 avril quo M. Lin­
coln a ét • a -assiné par Booth ; r est le 14 jan- 
vi r <ju<- \>tj.«>lrori II! a fui li l’être par Orsini.

L- dernier numéro des Annales (le la Pro- 
p-r/'ition de ta Fm contient lo compte-rendu d»; 
l'Œuvre pour l’année 1864. Le total de» r«;oet- 

, te* »'é eve au chiffre de fr. 6,090,041.48, II 
dépare de fr. 301 514 40 celui «le 1863.

Dm- c chiffre, la France seule est comprise 
pour 3,179.290 fr 82 o : l'Italie vient en w- 
r -n le igné, pour 128 mille francs ; plus la Bel­
gique, jsHir 301 mille francs.

Lui «lé pen «en »e "<»[it é crées ù 4,093,414 fr. 
21 c de sorte qu'il r sic «m excédant 534,606 
fr 29 e. pour servir aux premiers paiements à 
faire aux misions de 1865.

I. \ îtÉDhVTlON DEH TAX KH KT I.’aUUMK.NTA- 
T ION DK LA DEI’KNHK EN ANflLETKRRE—L’aC- 
crois-omcot constant du reveou, mis en regard 
d • la diminution des taux de là taxation, est 
peut-être la preuve I» plus étonnante de l’ae- 
eroissement de U prospérité et des richesses de 
l'Angleterre. Depuis 1842 jusqu’à 1857, le 
montant de lu réduction sur le* nouvelle» taxe» 
ajoutée» « été d; £0,312,065. Dopuis 1854 
jusqu'à 1859 (période pondant laquelle a eu 
hou la guerre do Crimée) la réduction n'a été 
qoe de £1,000,000. Depuis 1859 jusqu'à 
1865, cil.) a été de £6,137,000.

Néanmoin*, 1» dépense (et le revenu pour y 
faire foccj «'est actuellement accru de plut de 
£12,000,000 p* ridant c?ttn période. L’accrois 
sèment qui cm alors résulté de l'augmentation 
du p y* en richesse*, p-ut être estimé à environ 
£27,000,000, ou plu» que tout l’intérêt sur la 
d’it. nationale. C'a taux d'augmentation, pen 
<J ni la première de ces périodes, est évaluée 
par M. tiUlMonrà £1,030,000 par inné*, à 
£1 210,000 pour la seconde période et à pas 
moma.de £1,78«),O00 pour la troisième période.

1 Cc a donnerait une moyenne de £1,351,000 ou 
un "a:n h>-sucoup plus grand dans le* 22 an- 

, nér-, savoir p'u* do £28,600,000. Dans l'un 
et I autre ra*, il ,<»uible que durant nette pé

riode, la oapaolté à supporter la taxe a augmen­
té de plua d'on liera ; bien plu», cela o*t égal a la 
moitîé’de tout le rovenu on 1811. Lidéponso 
de 18^4-65, comparée aveo oello de 1858 59, 
aoeuae une augmentation do près do 3 millions 
et demi : oomparée aveo 1859-60, elle accuse 
une diminution de 1 million et demi ; comparé 
aveo eolle de 1860-61 (l'anoéo où a été faite la 
plus grande dépeme) on reconnaît une diminu­
tion de 6 millions et demi.

—Il y a dix-huit mois, Home se trouvait on 
soirée ù Dieppe chez. Mm* Milner (libaou, 1 m- 
me du ministre du commerce d'Angleterre. 
Après avoir épouvanté l’aaaiatance par différente* 
manifestations surnaturelles, Home prédit que 
avant deux ans le président dos Etats l ni», 
Lincoln, mourrait assassiné ; Min - Milner tlih- 
son écrivit mu un carnet cotte prédiction et fit 
signer à tou» les assistants ce procès-verbal 
funèbre. L’évènement vient «le donner raison 
à Home. Les esprits ne s'étaient pas trompés.

—On assure que h* gouvernemeut italien a 
l’intention de faire de grandes capcess ons au 
Pape dans 1 s e flaires religieuses d* 1 Italie, et 
qu’un concordat sera conclu entre l'Italie et le 
rape.— International.

—Uno encre indestructible, d'après un jour­
nal Allemand, s'obtient en mettant 20 grains 
de sucre dans 30 grain* d'eau ; on laisse dis 
soudre et on y ajoute quelques goutt s d’acide 
sulfurique concentré. En chauffant cette mix­
tion, le sucre se carbonise par 1 action do 1 a- 
cidq ; quand il est appliqué sur le papier, il 
laisse un dépôt charbonneux qui ne peut s en 
aller au lavage ; l’action décomposante de l'acide 
sur le papier lui permet de résister ù l’action des 
agents chim’qucs.

—Une société archéologique britannique c.A 
en voie de formation ù Rome. Cette association 
a pour but d'explorer d’une manière suivie et 
avec méthode le» diverses régions de la vilV 
éternelle. Toute découverte nouvelle serait dé 
crite et photographiée, puis publiée dans les 
annales de la Société des antiquaires de Lon­
dres.

—On vient de découvrir une mine d'or près 
de Qrisslehnm (8uède) ; on évalue s*n pro i «lit 
ù 20, 000 kilogrammes par an.

—Un dompteur de lions, dn nom du Fo-on. 
s'est trouvé dernièrement dan* une position 
bien critique, et n’a dû la viequ’ù son grand 
sang-froid. Il était ù IJvourno, en France; il 
allait sortir de la cage où il avait accomjli de* 
actes d’audace inouïs. Le lion s i rua tout à 
ooup sur lui au moment où il avait le dos tourné 
et le renversa par terre. Là i' commença ù dé- 
•hircr ses vêtements avec s»*s griffes. Feson 
ne perdit pa- sa presence d’esprit dans cette 
situation presque désespérée, pliais il dmanda 
reniement à quelqu’un de lui donner son fouet 
fui lui éta t échappé des mains, ce qui fut fait, 
q alors parlant à l'animal avec autorité il 
etussit à se dégager et maîtrisa bientôt c lion 
et le réduisit ù une obéi sauce passive en lui 
donnant quelques coup* légers de son fouet.

— Le dompteur de lions Hermann a repris, le 
26 uvril, scs représentations à IVsth. après une 
interruption de deux mois ù U suite d’un acci­
dent. Ce jour-'ù même, il lui en c«t arrivé un 
scoond. La lionne mère l'a mordu dangereuse­
ment au bras droit. Un ooup do pistolet qui a 
effrayé cette bête a sauvé le dompteur do la 
mort.

—Un inc’nJic qui a éclaté à Adtuont, bourg 
de Styrie.l" 27 avril après midi et qui continuait 
encore le 28, a détruit tout lo couvent, sauf la 
bibliothèque, avec les archive», 1 s collections 
fccientifiquc», etc. ; l'église, le pre-bytèreet une 
vingtaino de mai-ions. Un déplore, en outre, la 
mort de sept pnrsaoncs suivant les uns, do cinq 
suivant les autres.

—Un poltron racontait do la manière sui­
vante une phaso do sa vie dans laquelle il avait 
été forcé de donner de sa personne :

» Nous rovenions de Vera Cruz et nous cous 
dirigions sur Fuebla, q'ian 1 tout ù coup non* 
sommes surpris par d*i« guérillero». L’un d'eux 
■’ivanoo ver» moi et me prend au collet. Je 
tire mon sabre.......................................................

» — Et tu lo tues, interrompt lo coati iont.
> — J’y avais songé d’abord, mais je m'es­

quive prudemment...
> — Foltron 1
»— Atten ls donc, on n’est pas fini. Le 

brigand mo poursuit, m’atteint et m'envoio un 
grand coup de pied au.......

a — Je sais où. Cotte foi», cela t’a donné 
du courage, et tu l’as tué ?

r — Non, répartit le narrateur. Cola m’a 
donné de l’avance et j’ai réussi à m’échapper.

— < Csnt soixante franc ! s'écrie une fem 
mo avare devant le bill d'un médecin.

> —Sans doute, balbutie l’csculspu intcrlo 
qué.

» —Est-ce qu'il n'y aurait pas moyen d«; di­
minuer quelque chose ?

» —Vous plaisant» z, madame ?
a —Mais non. Voyons. Voulez-vous cent 

cinquante francs ? Cola fera un compte rond... 
C’est entendu, nest-cc pas ?

> —Far don, madame, lit 1«- médecin en i ar 
rétant d’un geste au moment où elb se diri­
geait vers si cais-c, je ne suis pas un mar 
chand ; j-* fixe tues prix, cost ù vous de «avoir 
si mon ministère vous a/réc...

c —Là L.Ne vous fâchez pus, mon clirr 
docteur, je vais vous payer, mais à une condi­
tion.

« — Laquelle ?
a —C'est que vous saignerez, ma bonne pir- 

dessus le marché. »
Le docteur, «jui eonnaisait le travers de sa 

chante, partit d un lone éolat de rite et... a'exé 
cutn.

tique pour laquelle nos constructeurs canadiens 
ont uoqui» uno ei belle réputation à l'étranger.

—Un collision n ou lieu hier dans le port 
bous 11-h ciroonstano m* suivante* : Le navire 
Anylo Saxon ho faisait remorquer par un petit 
vapeur ot arrivé vis-à-vis le quai Champlain, il 
paraît quo le pilot* ordonna de jeter l'anore ; 
tt'or» lo navire tourna sur loi-môme et allsfrap- 
per un autre navire le Theodore Behrend. Le» 
deux mvirca chassèrent sur leur» anores et 
n'Ièrcut ù la d^riv*. Une barque ee trou­
vât attachée au Behrend avvo 400 tonneaux 
de charbon,quand cutÜ u la collision; l’on ooup* 
lo oahle qui la retenait au navire et elle alla 
frapper lourdement un autro nuviro et rombra 
quoique» minutes après et ceux qui étaient à 
bord so sauvèrent dan» uno clnloupe. Lo Beh­
rend et Y Anglo Saxon n’ont éprouvé, dit on, 
quo des avarir» légères.

— Hier matin, le navire Wtnteren a été 
frappé par un radeau et a Hcuffort dis domma­
ges considérables. Il a chassé sur «on snore 
ot a abnr.lé les hirqu?B U gland ot Kdn. Le» 
tro’s batnu.-uts s*nt pris ens nible embarrassés 
par leurs ugrè», et o? seta un travail difficile 
de les séparer.

— La barque Di/dia, allant do Kingston à 
Liverj ool, uveo un chargement de suoro et do 
rum, s'est échouée sur une batturo vis-à-vis Ta­
vernier K y, dan» la nuit du 10 du courant, sur 
la cote do lu Florid:. On n’a pu la remettre à 
flot. Elle est oon-idéréc comme perdue, ot 
elle a été abandonnée. Une partie de son ohar- 
gernent a été transporté: ù K«y Wist.

— La Shipping and Mercantile Gazette de 
LondresonrcgLtro20 naufiage» pour lasomaine 
finie le 13 mai. Lo chiffre des pertus sur mer, 
depuis L' commencement de l’année, est mainte­
nant de 892.

Liste des pas*agors do chambre partis sa­
medi sur le steamer Nova Scotian pour Liver­
pool :

M S Mill*. M (i Baby. M J MacKav. .M el Mod O II 
Dan», M • t .Mail «'laiiii, M A Claiui, M Wliitolu-ad, M K 
B Kuthcrlbnl, M «i \V Clapp, SMlle S «'lapp, M W D 
Clapp. Capt «t Evan*. M S L'iiruril, Lient SweM, du 2i» 
r.-j»r. M J ll"iU>, M .1 T Nugent-—II* pacager»do chambr» 
et j® d'entrepont.

::t ri. T13 : C T SI. IiU lL

Moulant perçu samedi, le 27 du prient, à la Douane de
QuôUo, * Uys.w.i.

COTON DANS LE hUD.
I n correqxui'lant «lu Time <lo New-York donne comm» 

suit l’évaluation do la réeolte du coton dan- le Sud, y 
| i-onipri- le Tvxn* oui produit < lin<iu» aniiAe TUO.OOO balle* :
! réeolt» d<- lsrtl. 3,500,000 ls*»2, 2,000,000 ; ise.1, 600.-

ooo: ls»4. 1.000,000 isn.i, 1.500,000: total, 8,600,000 
hallo*. Do ce* H,600.000 balle-, 500,000 <>nt été expor­
t'd*, 1,800,000 employée» et 1,000,000 brûlées, eo *|ni 
lai-.o dans le Sud, avec la recolle qui |*>us*e, 5,300.tMt0 
balle-. SI c’eat le eu». bient'H le coton sera A meilleur 
marché que jamais.

CHEMIN DE FEU QUAND TR«»NC.
Rapport du Trafic, semaine finissant le 20 mai

D-65................................................................ |122,HVii
Seiuaino o«'rre»|Kindante, IsOI.................... ..... , 102,.150

Augmentation............................................ $ 20,MJ

MAKCI1K DE NKtV-YOKK. 2T mal.
Fleur, reçu 10676 baril»; les vente» ont été d» 500 

baril» A 46 00 A |6.10 pour Insuiwrfine de l'Etat ; l’extra 
vaut |6.8o A 6,'.ii ; U«b'>i»io *7.00 A 7.10 ; la»ui>erflne 
de l’Ouest >5.00 A 6.40 ; la commune et l’extra de rOue»t 
$6.25 A 7.25 ; U round hoop Ohio $6.25 A 7.25.

La fleur du Canada calme ; le» ventes ont été de 
don baril» A $6 h5 A 7.15 pour la commune et $7.20 
A $0.00 depuis la bonne jusqu'A l’extra.

Blé.—Reçu 7450 minot», marché ferme ; le* vente» ont 
été de 7000 minot* A $1.40 pour le Milwaukie Club.

Orge lourd.
Mai».—Reçu 0242 minot»; le* vente» ontété de 1490S 

minot* A $1.00 et l.2<> pour le jaune.
Avoine I A 2c en hausse, A 53c pour celled* l’Ouest.
Porc, $22.00 A $22.25 pour le Mess; fU.OO à $33.00 

pour le Prime.
Di»uf ferme.
Argent sans changement.
L'or a débuté A L’Wi, il a fléchi à 1351 et il a fermé A

136 .

marilliiié*.
Il y a eu, samedi dernier, quatre tuisrg ù 

l’eau »ur not chinticr» do construction. Ce» 
quatre bâtiments neufs «ont maintenant dans 
lo port où ils doivent prendre des chariremcnts 
pour l'Kuropo. (,'o sont le l)unnedtn,\ii Pride 
of Wales, le Progris et le Troopial. Lo 
Dunnrdin a 1298 tonneaux et a été construit 
à l'Anse des sauvages (Indian Cove) un chan­
tier do MM. Duncan, Fatten et Cio., t-ous 11 

direction de MM. Hrancll et (ils et oous la sur­
veillance de l’agent du Lloyd.

Le /‘ride of Wales «st un naviro d'environ 
1,000 tonneaux. U a été construit au chantier 
de M. F. O. Labbée, sur la rivière St.-Charlc*, 
d'après un oontrat rqiécialct sous l i surveillance 
de l’agent du Lloyd. C'est, dit-on, un des plus 
beaux et des plus solides navires qui soient 
sortis des chantier» do Québec. Le bois qui u 
servi à et construction est de la première qua­
lité, et aucun détail n’a été négligé parle «n* 
veillant pour en foiro un naviro do premier 
rang.

M. N. Root a lancé do «on chantier, près du 
pont Dorchcutcr, une belle barque dn 450 ton 
ncaux qu'il a construite pour uno maison do 
Ma.*»cillcs. Un lui a donné lo nom de Progrès. 
Celt*, barque est d'un beau molèloct parait 
être très propre pour la m< r.

Enfin uno autre barque do 686 tonneaux, 
appelée 'l\(M/jn(d a été lancée du chantier do 
MM. «M. «Sherwood et Ci». Cette dernièro e»t 
encore un bel échantillon do !'architecture nau

Dort «l«* ‘tuolMT.

ARRIVAGES.
27 et 28 mal.

,Y>ri<-« Patriot, Uaoéve, S avril, Fa!k*nb*rg et Moiilaui, 
lest.

— Cavalier, Nowi'astl*, 21 avril, J White, charbon.
— Iloiiaventur*, Rio <1* Janeiro, J Burstall et Ci*, l**t.
— Lotus, Loii lro-, 5 avril, Il Fry, U»t.
— Fleet wing. Liverpool, 16 avril, K K D«h*ll, lest.
— Charles Ward, Malaga, 15 avril, lent.
— Fortuna, Londres, Il avril, Falkenberg et McUlain,

lest.
— l’ooitance, Londres, JS* avril.
— Martha, New Yvrh, 12 mai, J Tihbitt* et Cie, lest. 
tl'ir-fiir Per.-ia, Newport, 6 avril, Ucnson et Cie, charbon.
— Harvest Home, Ardrossan, 3 avril, ordre, charbon.
— ilanne Telmer,Cadi*, Il avril, H Fry, lest.
— Enveloppe, Waterford, 2û avril, lest.
— Laura, Anvers, 18 avril, Uelingel Lainotta, carg gén.
— SU, Havre de «lr:W, lli avril Benwin et Cie. do.
— Dane, Bristol, 12 avri., Jo* White, charbon.
— Kuphomia, Maryport, lo avril, J H Kelley, du.
— Jane l.owden. Plymouth, 10 avril, le»t.

Wolfvitle, Ardrossan.V avril.
— Margaret, Sunderland, I avril, charbon.

- Harriet, Waterford, Dl avril.
//rod Juniper, Chatham at Mlratuicbi, 15 mai, II Fry, 

charbon.
— Margaret, Plymouth, 14 avril, ordre, lest.
— Vesper, Sunderland, I avril,ordre, charbon.
— Cairnsloot, Caiit, 14 avril, ordre, lest.
//riyua/tn Arabe, Oporto, Forsyth et Pemberton, via».

K X P É D I ft 8.
27 ruai.

tries Dovre, Londres, Hamilton Frère.
Empire Queen, Londres, do.
I lie Royal Fainilly, Liverpool, 1) R McLeod. 
Cambodia, Cardifl, C E l^ney et Cio.
Kuxine, Belfast, C et J Sharpies et Cie.
Nuliia, l.ondonderry, A «lilmour et Cie,

•c./as Alexander Hall, Almrdecn, D D Yoang et Ci*. 
Queen of England, Wicklow, j Burstall et Cl*. 
Reliance, Liver|sud, A Qilinour et Ci*.
British Empire, Dartmouth, dn.
New-York Packet, Liver|>ool, C et J Sharpie» et Cl*. 
Chieftain, Lancaster, do.

•< <• Karl Urey, Kircudbright, do.
aléa* Eugénie Charlevoix, Amherst, II Bernard.

Mary, Caraquette, etc, J Lemesuricr.

Railoaux Arrivéadani le Port de ttnébto.
27 mai.

Jas Patton, douve», anse de* sauvage*.
Joseph «’antillon, bois |H,er latle, ans* Spencer.

D<>, do, Arthaba>ka, etc.
Cook et Frire, douves, anse lladlow.

Par le stoainer
(Compilé de la Gnsrtle Mtirthmr el Hummer tint* de Londres 

du 11 au 13 mal.) 
naviaiM rxpknita rue a qukaro.

A Ibinn, (iibrultar, 6 uiai.
Chieftaia, Miields, 6 mai.
Eastern, .State, Henôva, I mai.
«fellert, tiihraltvr, I mai.
Mindan, «iarrucha, 27 avril.
Persia, Cuxliaven, 8 mai.

iirtmfc» rotra most»!*»..
Anne Logan, Liver|>ool, Il mai.
Arthur, Liv*r|c>ol, 5 mai.

Arrivages aux ttuais Renaud.
3h mai.

rl'dr \ndrianne, Tremblay, Saguonav, 156 mille bar­
deaux et V cordes de Itoi*.

Adeline, St Laurent, Petit Méchant, 12 cordes d*
bois.

Marie Sle Croix, t’eron, Bic, IH corde* «le boix, I 
quart d’.rilf», 2 cochon* et 14 pa««agers.

|o |\ inn, Casse, Kimou-ki, 22 corde* de boix, 4 birufs, 
graine de lin, patat«-s, o uf* et |8 passager*.

Industrie, Allard. Haie d*-* Chaleurs, 74 |>*aux d’o­
rignaux et 4 caisses do chain «m es.

M Mary, Tremblay, lie Verte, l«-‘t.
Ecossaise, Tremblay, Sigiieiiay, 75 raille bardeaux, 

patates et n nfs.
Seven Brothers, «iagnoti, Bate M Paul, bardeaux.
Han* nom, Vnillancourt, façonna, 12 barrique* de 

barreng* frai*.
Cyfloiw, Pinet, K aiiiotiraeka, orge, blé et futaille* 

vides.



LE JOURNAL DE QUÉBEC,-18C5.
tamo tira 4a* anuouoe» uuurallet.

Envoi» Américain».—K. S. M. Bouclrotte.

A «ta oouoaruanl lu fullliU, 1864.—W. 8. $»w«l|, 

Réduction «la 20 p. 100.—T. Laldlaw *t Cia.

Cuiauil* demandé. — Idem.

Planches, etc,—C. Têtu.

Cotonnade* et tuile* it bon marché.— Laird et Teller.

lia* an mdrino brun |tour dama*. —Idem.

AlpaoêiM gria. —Idem.

Couverture de laine. —Idem.

Tapi* d’Keoue. —Idem.

Peinture* fraîche*.—Lemaeuriar et Champion.

Corda de fil da far. —Idem.

Cordage. —Idem.

( ineva*. —Idem.

Genièvre de Dolvuyper.— Lana, fllbb et Cia.

Vin* d’O'ForU». —Idem.

Vinaigre impérial de Bollman.— M. U. Mountain.

bel dan* le navire. —Idem.

Impart du Lady Head pour la* province* d’an lias.— 
K. U h tenu.

Départ de l’h'uropa pour Montréal.—J. K. Denabamp*. 

Pastille* de Drown pour le* bronche*.

Sozodont odoriférant.

Amer* Allemand* du UooBand.

Salsepareille de Ayer.

Dauuie Pectoral de Ayer.

Kitralt de Duohu de Uolmbuld.

Pain Killer de David.

Onguent Allemand de Tanner.
B k o a n a .

Vente judiciaire.—P. X. Picheito.

Vente de rit.—A. J. Muxham et Cie.

Vente de chevaux, voiture*, etc.—Casey et Cie.

Aft/oDOXT.—Si vous 0tc9 assi z arriéré pour 
ne pa» faire u*a;e tic c.*t nrtiole populaire pour 
la toilette, le Sozodont odoriférant, no différez 
pa» jt'.u» longtemps, mai» alliz immédiatement 
chez lo dro<;ui«te le plu* proche, ot procurez- 
vous un>' bouteille. Vous ne lo regretterez jù- 
mais. Kn vente chez tous les droguistes.

—i*ii lit dan* le l/mild de Northlield, Vermont :
•• La trop grande recherche et le luxe né »ont pa* tou- 

j<>ui* une preuve 'le valeur. I.e monde médical commence 
il reconnaître lo fait quo la ra<'iue d'oseille commune de* 
champ*. e*l un agent médical important, et l’un de* plu* 
puissant* «Itératifs connu*. Cà toujour* été une médecine 
favurite pour le* mère* sage- du pay* )«>iir guérir lo* i I- 
rère*. le* Mea.iire*. et |«uir purilier le *ang. Celte racine 
qui croit *i aboli laminent autour d<- nou» partons. est 
maintenant connue |**>ur être l'un de* ingredients de la 
*al*epareille de Ayer qui attire l'attention publique, par 
»e* guéri*«>n* extraordinaire* dan* le* maladie» outaiinoee 
et ulcéren*e*. Cheque paya produit le- antidote* do *es 
propre* maladie». ”

PAIN K11,1.Elt 1)1 PERRY DAVIS.
fhaquo mère et chaque chef de 

inai*on doivent aouvent agir 
comme médecin do famille dan* 
le* nombreuse» maladie* et le* 
accident* qui arrivent parmi le* 
enfant* et le* serviteurs. Pour 
plusieurs de ce* ea*, je me *ui* 
*crvi du Pain Killer de Perry Da- 
vi*. dit l'éditeur d'un journal de 
New - York, et je le eonsidère 

comme un article indi*|>en«able dan* une famille. Pour 
de* ca* de diarrhée jo ui'co *ui* servi et ai obtenu do* gué- 
ri*or*. Pour do* coupure* et de* bnllure* il e*t très 
excellent.

-^H/hiitoire de* amer* allemand* de lloofland, la mé­
decine la plu* remarquable da jour, et le* nombreuse* 
guéri*on* qui ont <te accomplie* par eux dan* le* ca* do 
maladie* du fuie, de la dyspepsie, de la faiblesse nerveute 
et de maladie* provenant de <lé*<>rdre* dan* le foie ou 
l'estomac, le* placent parmi le* découverte* le* plu* éton­
nante* qui aient été faite» dan* lo momie médical. Le* 
maladie* auxquolle* ce* amer* font applicable* *ont *i 
univernelle» qu il y a peu de |>cr»onne* qui n'en aient pa* 
éprouvé le*o(Tet*. ("est un tait quo chu» un grand nom­
bre il exirte un préjugé contre ce qu'on appelle de* mé­
decine* brevetée* mai* cela ne doit pa* empêcher d'avoir 
recour* à un article qui c*t appuyé par de* témoignage* 
comme lo* amer* allemand* do llooltand. Ko* médecin* 
le* prescrivent, |>our|uoi le* mépri*enon*-nou*? Dé­
jugé* «’en w>nt »orvl dan* leur* famille* ; n'»*t-e# pn* une 
raiion |N>ur nou» le* faire accepter ? Que le préjuge lie 
domino pa* notre rai»on ail préjudice do notre santé. Si 
vnu» été* malade et que vuu» ayei be-oin d'un remède 
faite uiage de* amer».

Demande* le* Amer» Allemand* de lloofiand et n’en 
nrenot pa* d'autre*. Ve* amer* «ont manufacturé* par 
le Dr C. M. Jackson, et sont en vente chc* le* drogui*t«« 
et le* marchand» dan» chaque ville et village de» Etal*- 
Uni*, aux Canada»,''an* lo* Inde* Occidentale* et dan* 
l'Amérique du Sud.

John Y. Henry et Cie., 30.3, rue Saint-Paul, Montréal, 
i-gents généraux pour le* Canada*. 2*

Dan» le cour* de* évènement» humain», Il a plu au Dr 
Tanner do meltro à la portée de *e» ami* canadien*, *on 
Onguent Allemand et on le fai»ant II leur procure l'avan­
tage d’une étude de 4n année*, »achant que sa médecine 
a #fleetué et continuera d'eflectuer de* guérison* éton­
nante* dan* le inonde. L'onguent de Tanner vivra quand 
u'auires médecine» tomberont; aussi loiigletupi que le 
soleil continuera à briller au firmament, l'Onguent Alle­
mand du Dr. Tanner, qui repose maintenant dans le 
tombeau, sera mi* en usage par de* million» d'homme»- 
an* le tnunde outier.

I. A PLOItCNGK NI IIITI S’il A I.K DES KNKANTN.
Ko* ligne» qui «uivent sont extraite- d’une lettre écrite 

par lo Rev. C. Z. \Vei*er au Herman Rrjormni 
a Vhamltersburg, Pennsylvanie.

liât RiRKi'AiTHirK.—1'• Ouvre* lui votre porte et Mad. 
Winslow prouvera qu’elle est la Florence Nightingale 
américaine do* enfant». Nous somme» tùr que notre 
Sexy dira une parole de bénédiction {«our Mad. Winslow

3ui lui aide à survivre et i\ échapper aux eoliqiie», et aux 
ouleur» de la dentition. Nou» confirmons chaque mot 
contenu dan» le prospectus. Il fait absolument ce qu'il 

promet de faire et rien de moiiii. Arrière le» cordiaux, 
le» goutte*, le laudanum et tou* le* autre» narcotique», 
qui rendent le» enfant* «tupide» et languissant* pendant 
toute leur vie.

•• Nous D'avon» jamais vu Mad. Winslow, nou* ne la 
connai»*on» que par la préparation de «on sirop calmant 
|K}ur la deutiltoii de» enfanta. Si nous en avion* le |xiuvotr 
nous ou ferions le sauveur physique de* enfant*.

2 j cent* la bouteille. En vente clics tou» le* dro­
guiste*.

- -N# prone* plu* de médecine» désagréable* et incer­
taine».

Pour de* maladie* désagréable» et dangereuse».
Faite* usage de l'Extrait dn 11n<-hu de Helml’old,
Qui a reçu le témoignage de» plus éinlment* médecin* 

de* Ktat»-Uni».
Il est maintenant offert à l'humanité soutirante comma 

guérison certaine (mur le* maladie* suivante» et de» , 
symptôme» provenant de maladie* dan* le* organe* uri- { 
n tires, telle* que :

Ka débilité générale.
I.a dépression mentale et physique.
L'imbéeilité, Détermination du sang A la tête, Idée» 

cnluse-. Hysteria, Irritabilité générale.
insomnie, Absence d’officacTté musculaire, Perte de 

l'appétit, Désorganisation ou i'aralysie, Palpitation du 
Mur.

Kl de fa‘t tou» le» accompagnements d'un système ner­
veux et débile.

Demandât le véritable extrait de Hiirhu de lleliubold 
N'en prenex pas d'autre, Guérison garantie.

Voir l'annonce dan» une autre colonne. 2in

Par un cs ai do plusieurs année» 
diet lo» nation» civilisée» le beams 
jsrl'inii de Ayer a été trouvé plu* 
ullicaco |smr le soulagement et la 
gtiéri-oii de maladie* pulmonaire» 
qu'aucun autre remède connu nu 
goure humain. De» en» de enasomp 
flou déclarée out été gm ris par ce 
remi de et des millier* de patient» 

qui pnral»»niont être Imr* de la |>urtée du «ecour» humain 
mit etc rendu» A leur» amis A une bonne «aidé et aux 
jouissance* de la ville, parce puissant ant ilote de» ma 
ladies de* |mutnon« et de la gorge. 1,« tousaèehc, criarde, 
qui peut dégénérer eu rori*oin|dion «w-l guérie. Kn fai 
surit usage du baume |>ectoral de Ayer, on arrête I* toux, 
et la respiration devient idu» l» 'ile, la sommeil est plu» 
calme pendant la nuit, I appétit revient et avec lui la 
furee. Combien d'exemple» qui prouvent l'ellleacité du 
baume de Aver et lui ont donné une réiiominée impéris* 
• able Mai» «ni utilité ne **• borne pa» U. L'en

Attenta, la grippe, la bronohite, l'enrouement, lu pluurlde, ; 
la toux criarde et toute» le» irritation» de lu gorge sont I 
luoileiuent guéri» par lo baume |iectoral »l on lo prend .\ | 
propos. Chaque lamillo devrait avoir ce raïuèi/u en «a i 
|sjssi-ssiou, et on trouvera qdo c'est uno protoctiou pré-) 
clause contra ce* mal tdia» qui enlèvent souvout, eu quel 1 
que* jour», un chef du famille A ses nombreux enfunu 

Préparé par J. 0. Ayer et Cio., Lowell, Mas», et on 
vente uhex Dowle» et McLeod, Québec, et cliex tous le» 
droguiste» partout. J. F. Henry elC’ie., Montréal, a gant* 
généraux pour le Ba* Canada. 2m

Annonces Nouvelles.
sz~m -mi-zmmm—ar—-

Coton nude* et Toile» à )>on 
marché.

ETOFFES A
pour

0

MANTEAUX
ti’ÉTIJ

I* A T U O N S J) K R O n E S .
Importation» nouvelles par h < Shandon. >

i \0HKKTY FÎT Cio., ont reçu par le naviro 
r SlmnduH, ut «ont maïutvnanl prêt» A étaler un 

grand assortiment d'EluAu* A Manteaux pour l’Kté, Pa­
tron* de Kobu», ChAlu», etc., du uuuvolle» lubrique* et de 
nouveaux guurc», sur lesquel* il» appellent ('attention 
spéciale.

Keur assortiment de Châle* eu duntelle» noir* et de 
Mantilles est extraordinairement considérable et attra­
yant ; il embrasse tou* les geuru» do nouveauté» ut offre 
un* variété de prix, dopui* jusqu'à $50.

Dan» leur département con*ii<ré aux «oierie», il y n un 
grand assortiment de Soierie* dite* (Jro* tiruiu», Urea de 
Sue*, tilacée», otc., riche* Soie» de eouleur* do nouvelle» 
nuance» ; toute» ce* *oierio» sortent des meilleure* fa- 
briq ues. *

Corset* français en tri a grand nombre, et un ussorti- 
ment complot de Jiipoim-CriuoliiicH, liant* de Chevreau 
français do la meilleure qualité, de» fabrique» d’A­
lexandre, d# Jouvin *t Duché**.

JLex prix font m \rquh rn clnffrrx.
O'DOHKRTV HT Cie.,

ü mai 18155. 757 Rue La Fabrique.

Décès.
A Saint-Augustin, samedi matin, le 27 du courant, Jo­

seph Kdmond-Arthur, âgé de 20 moi», enfant du Dr. P. 
KaKue.

Wm fi hrsoin iuiiHVifintt

D’I N COMMIS do | retnièreclassachcx T. LA1DLAW 
RT Cie. ; aucun autre ne devra ne présenter.

2'J mai IMa. VUl

en Vente,
Aux Moulins des Escouinins.

Pl.ANCIllîS d'épinetto et de |(in, do toutes les diuirn* 
«ions, de I A 2 pouce*.
Madriers d'épinette cl pin, choisis, A pouce*.

—Al'881 —
Planches blanchie*, euibouveléts dimensions as sur- 

tics.
Lattes d’épinette et de pin.
Planrho» 8 palissade», d'èpinotte et de pin.

S'adretscr aux Moulin», 

niai 1S85. ht)2

REDUCTION DE
C. THTl',

Rue Saint-Pierre.

20 p lUO
L’ASSORTIHèXT liri IIIS DE IHIOV, 

T. LAIDLAW ET CIE.,
2 t. RI K SAINT-J KAN’.

2tf mai 1805._______ 000

niiiri rinitil l:i l'aillil**, ! nil J
CH A R LFS Kl>'\ ARD SKI Mul K, de la ville ot district 

de Montréal,
Demandeur.

et
CIIARLKS llUAli de la villa et du district de Qui tau , 

tanneur.
Défendeur.

UN bref de saisir-a«rét a été émané on cette causa et 
tou* ceux qui sont intéressé* dans le» bien» du dé­

fendeur, ot tou* ceux qui ont en leur |>o*se*.ion, gaule 
pouvoir une partie quelconque de l’actif du défendeur, ou 
qui «ont, de quoique lu.'iiiu re «|no re soit, endettés envers 
lui, tout requis de fuiro attontioii .\ cet avis.

W . 8. SEW KLl„ 
S«*hérif.

Québec, 21* niai Isrtsyy-l2f
ri:i\riiu:s m IH HIX

Ifiimitl..a :Venant d'être reçu par le City

Blanc de pi.omii.
/inc,

NOIRE,
cor LEURS.

Chacune on canistre* de 21* livre*.
En vente chet

LEMESIJKIKR et CHAMPION.
2U mai Isti5. 004-Sf

CoriU' «le I il de l’pr.

nK la fnbrii|ue des llutchius, l.nidref, *eul« fabricant» 
pour l’Amirauté.

Kn vente die*
LKMIÎSI HIER et CHAMPION.

2D tuai 1804. utirt-.'lf
Coi'tl.'iKt’,

■^JANIKL \, de fabrique étrangère et indigène.
idem
idem

idem.
idem

rdage goudronné,
Ralingue,

Kn vente cliex
LKMUSURIER et t HA.MI’lUN. 

20 mai |m(4. V07-.'if

InnciiTM.
QUANTITE de* différentes qualité».

En vente chot
LF.MESURIER et CHAMPION. 

20 mai 1S05. l>08 :if

(tiriiin rr «lo* Ile K u % per.
En décliargciiielit du Ao•;/•/ venu du Rotteidam.

Cotons gris,
Shirting» gris.
L’ouïtepoinie» bbiuche», 
Toile do Hollande, 
Toiles brune»,
Toiles A nappes,

Toile* blanohe* i draps de Ut, 
CourtepoinUa de oouluur», 
Toile» d» Hollande blanche», 
To>l«» blanche»,
Tu les à serviette»,
Shirting» blanc».

FER.

DOUBLURES.
Tou» ces article* «ont marqué* au plus bas prix 

, , Chex LAIRD et TKLFf
20 mail.Mi A. 804

Bas en M 6 ri no brun pour Dames
id, * i, 0d et lod la paire. 

Chox
20 mai IMS. 805

Un lot A tré» bon marché 
LAIRD et TKLKER.

ai.vwvah («kih

Pour habillement* de dame«.

ON verra aujourd'hui cher, les soussigné» un excellent 
ohoix de cet nrlicle de diverses nuanoes.

, 1M. LAIRD et TELPKK.20 mai 1865. 806

Couvertures de Laine à bon 
marché.

UN' ballot de Couvertures de laine pour dea lit* (impies, 
vient d'étre ouvert cite»

LAIRD et TKLFER.20 mai 1865^ 807

Tapis d’Lcosse supérieurs.
Patrons choisis chss

LAIRD et TELFEK,
Coin des rues Hope et La Fabrique. 

80825 mal 1865.

Ventes par Encan.
VKNTJC JUDICIAIKK.

N ° 571.
Dxu) Lt'f k Cahoraiv..............  Demuudere -c.

v».
Bbmaii Piiior..............................................Défendour.

IE SEP riKMK jour de .1UIV prochain, ADIX heure* 
J A. M., sur le marché de la Haute-Ville, il 'cru pro 
cédé A U veu'c de> meubles cl effet» du défendeur, *.ii-i- 

en cette cause pour loyer, cmi-istant en Chaises, Sofa, 
Table.*, Chiffonnier, etc.

F. X. PICTIKTTK,
29 moi Is»'... 018-p i 0. 8.
VfiUe «l*i I iis. fut it r li s .î*k«r; itr*. 

Par em an sera vendu, MERCREDI MATIN, le 31 ùu 
courant, aux magasins de MM. E. POSTON ET Cio.

E P A Cie 101 | 303
I ^ACS DK RIZ, déchargé» dans un état <n- 

• * I O doiiimagé du navire funny A'•.>•.(/(A. Ils 
ser.mt vendus pour lo compte des assureur* ou autres in­
téressé*.

La vente à ONZE heures.
A. J. MAXHAM ET Cie.,

29 mal IMS. 901 | 0t 0.

Grande ventedr ('/uvaitz, l’oitutrs, /Jamais 
simp/n et doubles, Sr'lrs, Robes de 
Couvertures f our cluvul, ftc.

MERCREDI, le 2| du •■■mmit. -• m rendu A I’ll'»TKl. 
VICTORIA,aud' jMit du tirand Tr uc, Pointe-Lévi*.

U N :i-*ortiincnt eoii.-idiTiible et étemluc de Wa^iion», 
Voiture- et iilunicur.- excellent* ehi taux,

Ji£>' Les détail» seront donné* (tans de.* eireulairi -.
La v nte A DIX heure-.

CASEY ET CIE..
20 mai l->. 901 \; R.

Vente par t nam de Ui (r <p(c de la barque 
« f ’ unnda »

Par encan sera vendu au commencement du mois de juin 
prochain. On fera connaître la (late précise.

I A Coque de la bsrquo l'LANIXH.i de 316 tonneaux 
*"• avec tous m* mats, ospars, manoeuvres fixe* et ma­
noeuvre» courantes, voiles, chaîne*, ancra», etc., telle 
qu'elle est actuellement ou tnlla qu'elle était quand le 
naufrage a eu lieu A Heath Point, A l'extrémité est de 
Piste d'Anticorti.

— At'881 —
330 tonueaux de Charbon.

Pour le compte des intéressé».
A. J. MAXHAM ET Cie.,

9 tuai 1865. 740 E. et C.

Annonces Nouvelles.

Iitiaigti! Iiiipt'i i»I «lo llalluiau.
A/1 i \ AMK-JFîANNES, maintenant en décharj;e- 

U ment, et en vente chez

20 mai 1865. 011
M. O. MOUNTAIN.

.S« l «lu un |«> î%nvlr<‘.
A O ACS (Jroi Sol d» Liverpool, Importé par

»* * O le llrilit)i Ai on, en lots A la convenu tee
de« acheteur».

En vente chez
M. G. MOUNTAIN.

29 mai 1865, 012

Uiitiiin Américain*—Eflcoiiipte*
DEPARTEMENT DES FINANCES,

Douanes, Québec, 6 mars 1863.
I M1')N. Ministre de» Finanoes a enjoint que désormais 

les Avi» Hebdomadaires soient publ és et fournis aux 
Pori-cpteurs des Douanes, relativement au taux de l'es• 
oompio qui doit être alloué sur le* Envois Américains, 
lequel sera on couforntité du prix do l’or tel qu’il est 
représenté par le change, A un taux égal. De tels avis 
devront paraître oh&que samedi dan* U UattUt du Ca-
HCidu.

K. S. M. BOUCUKTTK

DArABT'iM<r.<rr usa Fivancks, Docakkb.
Québec, 26 mai 1865.

N conformité & l’ordre ci-deiius, avi: e*t parlejiré- 
sent d..nné que l’escompte autorisé est déclaré devoir 

eo jour, «jtrede 24 p. 100, lequel percentage de déductio* 
devra êtro continue jusqu'au prochain avis hebdomadaire, 
et s’appliquer A t.,u» le* achat* faitj aux Etats-Unis pen­
dant cette semaine.

H. S. M. BOUCHETTK.
20 mai. 1885 883

LIG NK DK L A M ALL K~ ÛüŸ ALE,
Ati\ l*ro%inr«'N «t’oii ha«.

Le pui.sant hlesmet- neuf en 1er A hélice et de première 
classe,

“ LADY HEAD, ”
W. DAVIDSON, Maître.

LAISSERA LK QUAI ATKINSON,
MARDI, le 6 juin,

A QUATRE heure* P. M.
Arrêtant aux J'otfs > i dessous en allant et en 

retenant.
Poioteaux-Pères,

Oaspé.
^ercé,

Paipebiac,
Dalhouiie,

Miramichi,
Shédiae et 

Plctoa.
Tout le bagage est au risque de* propriétaires. 
l'a-<ago payable et lit pri* au bureau.
II no -era pas pris do fret après 2 heures T. M., U jour 

du départ.
Pour Fret et Pavage «'adrevsr A

F. BU TEAU,
Agent

Quai Atkinson, rue'Saint-Jacques.
29 tuai 1865. 892-2f

CtMIPAUNIE f>IT H Hî II III. 1 EU
Incorporée par nn Acte du Parlement

L'mtif journalière des Vapeurs de la Malle 
Rot/ale entre

QUEBF.C ET MONTREAL

« t

j ^J'cNNKK Genièvre do DcKuvpcr,
.00 C»i« 

Kn vente

29 mai H65.

c* nmge» et verte» de Genièvre. 
•hes

LANE, G mit ET Cie. 
009

Vin** «rO'Porfo.
En déchargement du Aniêc venu d’O'l’orto.

MNF D'O'l’OItTG choisi», diverse» marque» de Cita­
it inico, Fil* et Silva, en Quart'iut*, Pipe* et Cai»»e«. 

I!n vente elle»
LANK, GIRD ET Cie.,

Il» mat 186 • 910 Agentr.

Le splendide Vapeur

E U R O P A , ”
CAPT. J. B. LADKLLK,

I.ALSSKKA LK QUAI ii A PO LEON PO R

MONTREAL,
€’E tiOtti, a 4 hfurea.

PRIX DU FAK8AOI:
Ç'ilA.VHKF I Reps*et lits de eebine, en bas, inclus | |2.M 
ff.NTRKPONT..............................................................31.00

La l‘l'in pagine ne sera pa* re»|Min»ahle de* montent» 
d'argent ou effet» de valeur, 5 mmn» qu'un connais»*ment, 
spécifiant l i valeur, lie «oit «igné it cet effet.

Pour autres infi ru. étions s’adresser au Bureau delà
compagnie.

J. K. DEBCHAMPS,
If mal, I860 Aseef-

\ 1 M tin demande i»iur le municipalité scolane
JA \ I de Salat-Gervaks, un INSTITUTEUR
mmn d'un *li| l .iue pour tenir une école modèle dan. le 
village dt la dite paroisse, pour le premier juillet pro­
chain.

s’adrci-cr par lettre (frenoo) au soussigné.
J. P. LAURECQl E,

27 mu 1s* SS8 2r*-jnn Sec. Tré*.

Aux Moinbrcs de la Société 
Bieiiveillante de Quéhec.

LA pn chaîne Reunion de* tuemtue* de la Soeièté Rien- 
veillante de Jucbec, aura lieu eu LOXUVN CUtf'K Jf 
H<H SK, rue du Cul de-S ie, Basse-Ville.

L. A. KOCIIETTK.
26 mai 1865. .884 2f-vl Séo. S. H. Q.

: A 1 abii,|iie de Québec désire emprunter en ce moment 
» • une sommo de .i'IOUO à 4.130V. Pour effectuer un pa­

reil remboursement, elle offre les meilleure» garantie»
possible».

S'adresser au Procureur de la dite Fabrique.
33 mal 1865 M'-’ "fpe jno

Dit. JEAN - B. BLANCHET,
M. C. R C. d'Anfi., C. R M. land.

A ouvert son bureau au n. 17
Bue Suint-Stanislai. Côte de la Priton, 

HAUTE VILLE.
5 mat 1865. 715-lm-lfpe

nn ■
1 L’ÂoOiV tien twfrrçfiiir «Me Su tnt-

Sa iirrur.
i ttl 8 annonçons que le Uatsr en faveur de l’école de»
' i* garçon* de Saint-Sauveur, se tiendra le QUATRE 
' île SEPTEMBRE prochain, et le» jours suivants, à Saint-
j Roch.
| Mod. V Charles Tanguay, president#, Mad. lx>ui» 

Gingra». secretaire, et Mosdautc» Charles Saint-Michel,
' Loui» Martin, Zéph Levasseur, Pierre Goulet et V. 

Kdous.rd Dufieuu.
Mesdames Zètih. Levasseur et Louis Gui, re», tiendront 

de ratrelcbisneiuents.

ON DEMANDE
S'adresser à

LIEU RB de livre».

27 mut 1865. HUl-flf

M. MORTIMER,
No. 2, rue Desjurdln», 

Haute-Ville.
UEMNIKK A VIN.

CEUX qui doivent uux Bien» do» Jésuite» pour loyers 
•trente» échu* le 30 avril dernier, »out jaoir lu Dr.lt- 

NIERE FUIS, notifié», que s'il» ne paient incessamment 
au soussigné, leur» compte» respectifs soumt transmis uux 
oflloUr» on loi do U couronne pour ou |»ntr*uivie le recou­
vrement.

I. PA N ET,
26 mai lhü5. BMi-;» Agent.

Iloulcillcs.
En déchargement du Mamelon :

Bouteille» & vin et A hièro

' Piano a vendre.
UN PIANO DE SECONDE MAINon hoa ordre.de ma­

nufacture anglaise, h vendre. S’«dr«s»»r au bureau 
de oe journal.

23 mal 1865, 860 «f

LANGLOIS et GLASS.
i d'iino pinte.

27 mai 1865. Kc0

Hvl î «el ï ! iel t ï ï
En déchargement du navire t.»dy ttus^lt.

4785 SA0* "H0J 8KI"
1560 Sac» Sel Fin, pari» uavire Kinunton.

A vendre dan» le navire ou sur le quai à la convenance 
de* tteheteur*

TURCOTTE ot FRERE,
20 mai 1865. 850-71' Quai Gillespie.

Penxion privée.
TROIS ou auatre messieurs trouveront une bonne pen­

sion en s'adressant au n. 4, rue Saint-Jean, Haute- 
Ville.

Les messienra délirant prendre lo dinar seulement seront 
servi* avec attention. Prix modérés.

16 mai 1866. 806-lm
A Le soussigné désire Informer le commerce
j\ V lu. et le publie en général, qu’il a été nommé 

SEUL AGENT, à QUEBEC, pour MM. REUTER, 
LION A I.S ET Cie., marchand» de vin, Montréal,

Agent* pour A. Pji-ku et D«m, Bordeaux, 
et Cognac,

Durcit, F^rriiKR rr Cie., Mareuil* Ay, 
(Champagne,)

Et est maintenant prêt à prendre de* ordre* pour Kau-de- 
Vie, Genièvre, Vin» de toute» lo» descriptions, Vinaigre, 
eto., etc., à de* prix modéré*.

» ALFRED E. LANGKVIN,
Courtier,

Maison d» Gowan, vis-à-vis la Banque Britannique.
18 mai 1866. 825 jno

A 17 ï O Le soussigné, tout en remerciant *e* 
JA. V 10, ami» et le pulilic on général do l’en- 
eourageinent qu'il a reçu jusqu’à ce jour, profite de cette 
oeconiuii pour le* informer qu'il a fait de grande* amélio­
rations à son hôtel.n. 137, rue Saint-Jean, faubourg Saint- 
Jean, oit il espère mériter uno part du patrouaga du 
public.

Il sera heureux de recevoir de» pcn.«i"nuaii'c* en tout 
temps, et le* voyageur* y trouveront, à part de* logemotit* 
pour eux-mémès, des écurie* confortable* pour leur* che­
vaux.

MICHEL BOUM ANNE.
22 mai 1865. K58 2m Propriétaire.

LE DOCTEUR 1,A H UK LïiSLTt
non burrau de consultation, au n. 16, rue ‘min’e Ursule, 
oit on peut I» consulter à toute heure et surtout du 9 h à 
10 h. A. M. et de 4 h. à 7 h. P. M.

24 «si 1865. 880-6m-31 ps

COMMERCIAL HOUSE,
Marché de la Haute Ville.

B KHAN F R K il E S,
Ci devant O NeiH et IJ> Juin.

LES soussigné* ont fait une reduction Je 20 à 25 p. 100 
sur leur* cotonnade* de tou* genres.

Il» venJent leur marchandine* d'utilité en général 
beaucoup au dessous de leur valour réelle.

Il* appellent l’attention plus particulièrement sur le* 
article* suivent» :

Toiles et Coton à Draps de lit,
Toiles à Taies d'oreiller,
Toile* et Coton coutil,
Nappes, blanchies à l’air,
Tapis de table en riche damas,
Couverture» de tables en drap et do g»tkt, en graudo 

variété,
Serviette* de table et Doylies,
Essuie-mains, Toiles gUoée», 
l'aurtepointes, Couvertures piquée*, 

v’.’ouvertures de toilette,
T.\p>» de toute» sortes,
Ta pi* d’escaliers, Toile* pour • se aller», etc.

Le prix est marqué en chiffres distinct» sur ob »4U<‘
article.

J’AS DK SECOND PUIX.
. . BE1JAN FRERES,
27 niai 1865. 8s7 Ci-devant O’Noill et Behan.

Cotonnades à bon ma relié.
LES soussigné* marquent aujourd’hui un assortiment 

complet de cotonnades reçu par lo dernier steamer, et 
•ont en mesure maintenant de donner à leurs pratique* le 

bétiéfice de la grande réduction qui a récemment eu lieu
Ions les prix.

CHANCiKMENT DE MAGASIN.
C. l>ION,

JMart'hfimi Ut Vu trot lie Tabiir

IV. rousaigné prend la liberté d'informer ses ami* et le 
j public qu’il a transporté sou magasin sous l’Hètel 
Blanchard, magasin anciennement occupé par feu F. Hzi.- 

i.f.), et dernièrement par M. Wkli.b. La il aura constam­
ment un Lou »*»>rliment de Cuir de tous genre» à de» prix 
très réduit* ; et de plu*, emume se» prédécesseur* ont tou­
jours vendu toute* sorte* de Tabac, et comme la place a 
acquis une graille renommée dense# genre de commerce, 
le musslgné continuera à garder toutes sortes de Tabac, 
Cigare», Pipe» de Cummer, Pipe* ded»oi» à très-bas prix. 
Le soussigné sollicite le patronnege de* Messieurs qui ont 
favorisé le* prédécesseur», espérant que ses prix ré 
duiU ot son attention aux affaires Iss engageront à 
l’encourager, et leur offre ses remerciaient* ainsi qu’à ses 
pratique» pour l'encouragement libéral qu’il a reçu d eux
depuis qu’il est dans le» affaire»

2d mai 1865. 840-Im

qu II a reçu 

C. DION.

ON DEMANDE JMSÏÏLSftVON

fénéralement utile.
PAGE, LEMOINE ET Cie. 
846

10 moi 1865.

au», pouvant se rendre 

10 mai 1865,
A \7 I O Une demande pour un acte spécial d’incor- 
* V I porationsera faite à la prochaine session 

du Parlement par la Compagnie de l’Uétel et des Bains 
de Mer de Tadousac, étant une compagnie à fonds tooial 
incorporée par l’enrogtatremcut d'un état ou déclaration, 
sous les disposition» du soixante -et-troisième chapitre des 
Statut» Refondu» du Canada.

Québec, 2 mai 1865. 16mai-865-2m

GAUTHIER ET ROY,
.111U.1TH,

Bureau, rue Douacona, pr*s de» Ursuline»,
QUJâBBO,

suivent le* Cour» des différent* district* judiciaires.
KD. C. K. GAUTHIER. 
ODILON ROY.

76U-3m __
A VKNDUK.
UN magnifique CHEVAL dressé 

pour la selle et le harnais. 
S'adresser à

J. A. MAILLOUX, 
Epicier,

1.8 mai 1866. 821-jno Rue Le Couronne.

HUILE DE CHARBON.
2 a p ALLONS HUILE HE KOCllK n. 1

/ IjT qualité très supérieure. Kn vente en 
barils et en canif très, ci.srantie non explosible,

F. V ALLER AND,
8, cote Lamontagne,

13 mal 1855. 783-JBQ JJ t e Ville.
riiiitlc employé a l’eclairage.
f K souistgné vient de recevoir l’article mentionné ci- 
Là dessus, qui bn'tle sans fumée ni odeur, et qu’il offre 
en vente en quantités à la convenance des acheteurs.

F. O. VALLEUAND,
8, c)tc Lamuutagne,

13 mai 1865. 784-jnn Basse-Ville.

Cotons gris.
Shirtings blancs,
Toile» large»,
Batiste* pour doublure», 
Coton» à Drap* de Lit,

Indienne», 
Regattas,
Denim*,
Drill»,
Shirting rayé», etc.

Lo* qualités et la fabrique ne laissent rien à désirer.
—avast —

l'n choix de quelque* nouvelle* Mantille» en »oic, Ar­
ticle» do mode», Chapeaux sn paille, avec garniture* très
nouvelle*.

22 mai IS65. 861
GLOVER et Fin .

lia nies fuites.
CETTE maison a un assortiment supérieure et choisi 

de llardes Faite» dans le* dernière* modes do 
Londres.

Redingotes noire», Pantalon» noirs.
Habit* noir» d» bureau. Pantalons de couleurs.
Habits de printemps, Veste* noire* et de couleur»,
Habit* en alpaccn, Habillements en tweed»,

Habillement* d'enfant» en grande variété.
T4T »>n trouvera à ce département un Tailleur de 

première classe, et le» soussignés sont maintenant prêt» à 
faire à ordre tou» les habillement* dctnsnd*» ot d'une 
manière qui dounvra la plu* complète stUsiaction.

GLOVER «t FRY.
22 mat 1865. 852

Articles pour .Messieurs.
LES soussigné» ont reçu le* plu» grande* nouveauté* 

pour vêtements de messieurs, venant de* principale* 
maisons de Londres et de Pari*.

Chemises blanches. Cravate* en soie noire,
Chemise» de toilette. Cravate» te routeurs avec anneaux, 
Chemise* de couleur*, Cravate» dite» Dare Scarfs, 
Chemise» de ffanitelle», Cravate* dit'*» Unique Scarf», 
Chemise» de nuit. Cravates dites * -*ce*qtio Sosrfs, 
Vêtements de dsssousen mérinos, Cravates à la négligé, 
Chemises de dessous en soie, Cravate* blanche*. 
Vétsmsnt* de dessous en gais de l'Inde, Cravate* Je 

toile».
Un tailleur expérimenté ilsn» la coupe de* che­

mise» est attaché à l'établissement et exécute supérieure­
ment tous U» orJrs* spéciaux que l’on donnera.

GLOVER ot FRI.
22 mai 1865. 853

D

COMPAUNlh DE MONTEE Al.
De Steamers Océaniques.

turnti i«Mi4-o.fi. 
Passagers enregistras pour London- 

derry ou Liverpool.
ptr* IM* bültlê de Hour sont uerordé* à des prix rédewe

LA LIGNE de cette Compagnie est composée des stea­
mer* d» première olosse suivant* :

FKK UV IAR, 2660 ton..... , , , , , Capt. Ballantixe.
Alton. 
Dutt< n. 
Wylie. 
Brown. 
Kerr. 
D ait.» 
Aird.

le» table»

T svrtl 186» 40J
MAD. LOUIS MINORAS,

Secrétaire.

MORA VIAJI, 2660 ton
HIHSHXIAX, 2434 ton................
NOVA SCOTIAN, 2300 ton. .. .
H K LHt AX, J2IHI ton......................
NORTH AMUR IVAN, 1784 ton.
DAM ASC CS, 1300 ton................. .
S T-OA VII», I600 ton.................
TRANSPORTANT LES MALMS DU CANADA IT 

DIS ÉTATS-UNIS.
L’an des steamers mentionné pin» bas ou autres stea 

mers partir# de LIVERPOOL chaque JEUDI «t do l l'KuV-’ «heque SAMEDI, arrêtant à Loch Foyle

Rur prendre à borJ et débarquer les passagers ur i iront 
Londonderry ou qui en partiront.
Voici les dates de départ :

mronviAM 1>K <W’ÏB*C./ AN f i / AN. ...................................Samedi 1.3 mai.
HIHKRNIAN..................................... .. -0 „
DAMASCUS....................................... „ 27
MORAVIAN.................................. .. juln>

PRIX DE LA TRAVRRhtR. DK QURBEC 
A LtHvlonderru ou LtesrorvW,

CU AMBRE, $66 «0, $76.66 et $8i).o0, selon les a«- 
eoesmodements.

D'ENTREPONT, $25.
On ne peut retenir de chambres si on ne paie d’arnee. 
Il y aura dans chaque aerire un médecin expérimenté 
Pour de plus amples information» s'adresser à

ALLANS, RAE ET Cie.
0 moi 1005 . 750 Agents

Lampes et Verrerie.
VENANT d'étre reçu directement de» manufactures un 

assortiment considérable de Lampe» de Table de 
Sa'lo et Je l’fl*»Rge*, Lampes jM»rtstive* et Lstnpe» à ré­

verbère», Carafes. Grand* Verre», Verre» à vin, ot toutes 
c»t'ècc* de vorrerie do table

F. O. VALLEUAND,
8, dite Lamontagne,

13 tuai 1865. 785 jno B.i--e-Ville.

Lampes et Lanternes pour navires et 
bateaux à vapeur.

I E soussigné vient do recovoir un nouvel spprovision- 
T J netnetit de Lxmpo* améliorée* éclairant sans chemi­
nées, ot donnant une lumière claire et brillante, et 
entièrement libre de fumée. LAMPES D’HABITACLES, 
t mte» on cuivre, et Lanterne* de nuit pour »ignaux, aussi 
Lanternes pour moulins.

P. S —Le d ussigné te charge de modifier le» lampe* 
et Unie rues de naviie» |«nir le* mettre en état d'éclairer 
a l'huile de charbon *nn* lo secourt de cheminées, sou* le 
plus court avi*.

F. O. VALLEUAND.
8, cote Lamontagne.

1.3 mai 186'». 786-jno Ba**#-Ville.
Litre* tic 4 oui p IV.

IK soussigné i ient de recovoir un assortiment complet 
j do Grun Js-I.ivro», Joui nul. Livre* do Caisse, Brouil­
lon* en ÿ et et», et de la Papeterie; lo tout i bon marché 

a a comptant.
F. O. VALLEUAND,

8, cfite Lamontagno,
13 i.iai 1865, 7S7-Jno Bas»e-Villo.

POELES DE CUISINE.
K dive.*»** manufacture», ave- ustensiles complet»
et ifur u 'ti< dovoir fonctionner bien, à ba* prix.

BELANGER et GAKIEPY 
18 avril lv. «51

rOVTEIXERIE.

VENANT d'«r H ver, un assortiment considérable d* 
Coutellerie do Rodgers it Son et de Marsh Brothers.

BELANGER et GAR1KPY.
28 avril 1865.

*rl«’ n Plîlcctro.

DU la célèbre maison 6* Dixon A bon, Cuillers, lour- 
chettes, Service* à Thé, etc.

L'KLANGER et GAKIEPY.
2s avril 1M4.

|)ni|>» «lo Cri un

POUR meuble», assorti de .mesure, de la meilleure
qualité.

—Afêsr—
Crin frisé pour matelas, è bon marché.

BELANGER et GARIKPY.
28 avril 186... 664

Htdulurv*.

HUILES. Pointures, Vitre» de toute» sorte», Couleur» 
sèches et à l'huile, Vert do Paris, Terre d'ombre, 

etc., etc., en gros ot en détail.
BELANGER et GARIKPY.

28 avril 1865. 656
Huile* «lt> CliurlMili-

17N gro» et en détail, de la meilleure qualité.
J Cht»

BELANGER et GARIKPY’.
28 avril 1865. 656 0 et 0J, rue La Fabrique,

KÉOIVKKTI/KK?
PO

LONDON COFFEE HOUSE,
J/asse- Vide, Qu du t.

MS. LAPHlSE, ci-devant du British American 
• Hotel, vis-à-vis le marche Champlain, informe 
respectueusement »•* ami* et lo public voyageur qu’il a 

fait l acqiiGilion de l'hfitel nommé plu» haut çctabli 
en ISI5J lequel sera ouvert de nouveau, LUNDI, le 1er 
mai.

La mairon a été ontièreiiient renouvelée, peinte ot le» 
appartement» en ont été tapissé» et meuble» entièrement 
à neuf, garantissant ainsi la propreté et lo confort à ceux 
qui voudront bien le favoriser de leur patronnege.

Uetto maison ( tant situé» dan» le voisinage immédiat 
du débatcadcre ou bateau à vapeur Grand Tronc et de* 
autre» vapeur» qui b nt la traversée du tlcuve, le* voya-j 
geurs trouveront qu'elle e»t le plus convenablement eitu<-e 
en cette ville.

La Buvette et la Table eeront en tous tempe pourvu» de 
tout ce que le marché offro de pin» recherché. •« 

t>. LAPRI8K ET Cie.,
25 avril 1865. 622-2m Propriétaire*.

BONNETERIE! BONNETERIE
BAS en coton pour enfants,

Bit ds coton pour dams*,
Bas de 111,
Bas ds coton pour homme»,

Vêtements de dessous en Mérino,
Pour Diime» ot Messieurs.

LAIRD et TELFEK.
16 mai 1865. ROI

Etoffes pour habillements.
V Kâ soussigné* ont rtçu un ssiordmont complet de 
3-* toutes espèce* d'Ktolle* pour les Habillement* de 
printemps et d’été.

Al KD et TKLFKR.
24 avril 1865. 60l

INDIENNES ! INDIENNES I
UNE TUSSE DE

IVoiiU'IlfR Toile** «h* (ninbrni,
0M. I0jd et 1* Hd.

Patron» choisi* et couleur* non changeante*.
LA1KD et TELFEK.

lermal 1866. 072 ____________

A D E 8 P II I X MO I) É H K S.
Tweeds de Halif ax,

Tweeds Cunu lùn,
l\crtds Ecossais,

Twteds Anglais.
LAIRD et TELFEK,

Coin de» rue* Hopes et La F'abrique.
15 mai 1805. 802

UNE C ISSé.
Gilets en s-.ic de fabriqua françitdu,
Chûleu frai'i; iis en dcnte'ilc»,
Mantii'es fiu'<;itKCS en dtnte'lcH.

Importations directes de Paris.
venant d'etre: ouverte

Cliex
LAI RD et TKLFER.

15 mal 1865. 706
I)H A BS NOIRS LARGES

De* meilleur» manufacture* du Yorkshire et de i’üuest de 
l'Angleterre,

TOUR HABILLEMENTS DR MF.88IF.URS.
DRAPS MEUS LARGES,

Pour uniformes et autçei habillement». 
Nouveaux Tweeds dits Bannockburn. 

Couleur* clm ùe».
LA1KD et TELFER.

9 mai 1P65. 742 ________
BBOOBUMB».

COLE et MANCHETTES,
En dentelles,

En toile,
Passements,

Insertion,
Falbala»,

Résilies en chenille,
Uosille* dites invisible*.

Ceinturons nouveaux,
Boucle» nouvelle». 

LA IRD et TELFEK,
Coin des rue» Hope* et La Fabrique.

9 mal 1866.__________j[43_______________

Tweeds du Canada.
IKS soussignés viennent de recevoir un lot considérable 

J de Tweed» du Unnada, Tweeds appelé « Confedera­
tion Grey ” et autres nouveaux patron» très convenables 

pour la «airon actuelle.
— stesi—

Un assortiment étendu et varié de Drapf do l Onect do 
l’Anglotcrr', Etoffes de goftt pour habit», Tweed» Ecos­
sai* et Anglai*, Doeskin*, etc., etc., qu'ils vendront à de» 
prix extraordinairement réduits.

Le prix de vente est marqué en chiffres distincts mr 
chaque article.

B EH A N FRERES, 
çOi-devant O’Nci! et Behnn.)

Commercial Houso, 
28 avril 1865. 650

Tapis et Toiles Cirées.
LES Soufsign*'» reçoivent actuellement par le steamer 

Moravian, un grand asrortiincnt do patrens bien choi- 
eis en fait de Tapi* Velours, Bruxelles, Toj isîcric, Impé­

rial, Ecossais.
Il* étalent actuellement l'assortiment le plue considé­

rable et lo pins beau de Toile» Cir’e» qui sc pui».-c loir 
ou celte Province, si bien qu’il* en vendent de* quantité» 
considérable* à de» familles du Haut-Canada.

Un assortiment étendu de Lit* en fer et en broute dans 
tou» le» genres. Ces Lite «ont reconnu* être do beaucoup 
préférables à roux en bois.

Il* ont eu vente le* ti»sus le» ; lus n mvenox et les plu» 
varié» |»>ur Rideaux do fenêtres, avec les garnitures le* 
plu» nouvelle» pour apparier. Matelas e! lin Je lit» d# 
toute* espèces, fait* «luna minière «upér.curc, à le-- prix 
réduit».

GLOVER ET FRY.
20 avril 1865. _ 583_________

Mountain Hill House.
G L U N Z ET CIE.,

PROPRIETAIRES.

LES soussigné» ayant loué l’t (abaissement ci-devant 
occupé par M. P. Bonus»*, sur la Côte d» la Mon­

tagna, désirent informer le* voyageur* qua LUNDI pro­
chain, il* seront prêt A recevoir ceux qui voudront bien 
les {.«trôner.

C»t établissement considérable a été rcu Jclé et pré­
paré en neuf avec soin et gmtt.

M- Ch At no», déjà bien connu commo assistant de l’an­
cien propriétaire *vra prêt commo par le passé à faire tout 
an *on pouvoir pour assuror le confort aux patrons de 
l’hâul. La barre sera toujours munie de vins et liqueur* 
de premier choix. Prix modéré».

G LU N Z ET Cie.,
6 mai 1865. 722-lm-3fp» Propriétaire».

i SECHES.
Les soulignée l&torment leurs amis et le publie qu’il» ont 

pri» po»M»:ion du
MAGNIFIQUE M '.Ci '.SIN

No. 4. 1*880 Nt. .108111
Longtemps coupé par

MM. A. MEItKlLL ET Cie.
IT

II* e.-itérant par leur assiduité aux affaires continuer à 
mériter l’encouragement qu’ou a bien voulu leur donner 
us qu’à présent.

LEGER et R1NFRET,
4, ruo 8aint-Jean.

8 mai 1865. 730

Vt*>u *Vj.

SAINT'SAUVEUR
PRES »£ L’EttLlSR

No. 6, Rue Saint-Valier, No. 6.
IK >ouêMi»iK< th'êirc informer le* cito/rn» de Qulb.e qu'il vient d’ouvrir u i dfab i êeniênt de' 

J MARCHANDISES SKOHKS, oà il au» oonuUmment un qraod *. o.tim«nt do tuar 
obatidi.41* bino choiêie» et qu il fourr* vendro à tiès bon mirch^, ttyaul fuit -es ccluts dans de» 
eireonstmoe» tri'» favorab’.t».

Il c-px'rc «pi on lui accorder» uo0 p»rt Ubdrule du patrootgc publie, qu’il s’efforcer» de méri­
ter, do rotte, par poo attention soutenu» aux affairée de son négoce.

Lrs acheteurs «ont prié» de vieiter son magasin avant de feiio leur» cchati ailleurs.

H. GAGNON,
Hui St. N'alier, n° 6.

13 mai 1 7H7 ltn Vp.i
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Affaires en Banqueroute».
▲etc roarerauiii la Faillite, 1M4<

Dam refaire de FAIRCHILD et II.LISON^

LH8 Créeaoter* de» fuilii» sont par le nrérant notifié* 
oalif ont fait use cession de leur» bien» et effet» ea 

verta de l'este ei-d##»u>, à moi te syndfe aoutaigné, et Ue 
aeat requis de me prérauter, sou# deux mois de oette date, 
dee étal* de leur* reclamations, spécifiant les garanti»» 
quits possèdent, i'üs ea oot, et leur râleur, et «lis n'eu 
eut pas, mentionnant le fait, le tout atteeté »ou» serment, 
arec le» plèoe* justificative* à l'appui de oe» réclame-
llni,

DANIEL Med K S,
JW mai 18M. 843    Syndic.

Acte rettceratnl la Faillite, 1»«4-
Dans l'affaire de THOMAS DBCHENH,

De la paioisee de Saiato-Céaile du Bic,
Failli.

AVIS publie est par le présent doua» que le soussirni 
offrira en sente par eneaa publio au bureau de MM. 

TBS8IBR et LBDKOI T, marchands, rue Sanlt-en-Ma- 
telot. Basse-Ville d< Québec, LUNDI, le VINGT- 
QUATRIKMK jour d i mois de JUILLET prochain, à 
ONZE heures du mat a tous le» Crédits du ait failli en 
la forme voulue par la -oi.

Toute personne dér rant se rendre adjudicataire des 
dites créanoe* pourra v o!r les créance» à vendre ainsi que 
tous les documents et | Lee» justificatives s'y rattachant, 
au bureau du soussign qui donnera toute» les informa­
tion» dont ou aura best in.

T. LEDROIT.
Il mai 1865. 815-2m-lfp*______ Syndic.
Aria conrem tul la Faillite, 1B64.

Daus l'affaire d MAOLOIRE MORISSETTB,
Failli.

LES créanciers du fa lli sont par le présent notifiés qull 
a fait une cession de ses biens, et effets, en vertu de 

l’acte ci-dessus, à moi '.e syndic soussigné, et ils sont requis 
d» me présenter, sou» ueux mois de oette date, des étau de 
leur» réclamations, sp -citant la garantie qu'Us possèdent, 
•Ils en ont, et leur valeur, et, s'ils n'en ont pu, mention­
nant le fait, le toot at esté sous serment, avec Us pièces 
justificatives à l'appu' de ces réclamations.

WM. BROWN,
10 avril 1865. 51*-2m !»yniic.
Acte fourni ant lit X all Hier-, I»tt4

/• rt Thosus Tailob ds U cité de Québec, marchand 
failli.

AVIS public est rar le présent donné que le soussi­
gné syndic de» biens et effets du failli, fera offrir ea 
vente par encan publi-, par Samuel J. Ulackemeyer, No­

taire, à son bureau, en la basse ville de Québec, rue Saint- 
Pierre, No. 23, LUNDI le QUATORZIEME jour de 
d’AOl'T prochain, à DIX heures du matin, la propriété 
suivante, transportée par le lailli au dit syndic suivent la 
loi, savoir.

1. Un certain morceau de terre situé en la paroisse de 
Bainte-Ciaire, dans le district de Québec, formant environ 
un arpent en superficie, borné au aud-ouest, sud et nord- 
est par Robert Buchanan ou ses représentant», et au nord 
par la rivière des Abénequis—ensemble avec le moulin à 
eeie, construit sur le cétc sud de la dite rivière des Abé- 
naquis. avec toutes et chacune les aoceuoires et mouve­
ment d’icelui.

2. Un emplecement situé en la dite paroisse de Sainte- 
Claire, au coté n rd delà rivière de» Abénaquis, contenant 
neuf perches de front sur six perche» et demie de profon­
deur ; born* eu u»rd par le uit Robert Buchanan ou ses 
représentant#, et au sud par Michel Blais, représentant 
Marguerite Savache dit Rouleau—ensemble avec le mou­
lin à scie dessus éngé et construit, et toutes et chacune 
les accessoires, mouvomeut* et appartenances en dépen­
dant.

3. Un lot de terre sis et situé, en la seigneurie de Joliette, 
en la dite paroisse de .Sainte Claire, dans le premier rang, 
ae côté nord-est de le rivière Etcbemin, d'un arpent et 
demi de front ou environ, sur tracte arpents de profon­
deur ; borné en front an ma-ouest par la dits riviere Et­
cbemin, en profondeur au nord-e:t par le bout des dits 
trente arpents, joignant d'us c-Vé au sud-ouesl à Julien 
bavache, et d'autre c. t. au sud-est, à Joeeph Fournier.

4. I u Jot de terre de deux arp.r* et ur quart de front 
sur vingt-cinq aipenta, plu, .Cwoodeur, situé
et étant en la eusdite paroisse do Bte. Claire, rivière des 
Abénaquis; borné en front par le chemin do la Reine, en 
*m*r* JP4* Pf'J' ndeur, d'un cdté au nord par Au­
gustin Rousseau, et eu sud par Michel Blais—troc toutes 
et chacune les bâtisses dessus érigées et étant.

û. Un lot de terre contenant un arpent en superficie, 
situé en la dite paroisse de Sainte-Claire. dans cette par­
ti# de La seigneurie de Juliette, appartenant à l'honorable 
Jean-Thomas Taschereau, représentant feu James Gibb, 
écuyer, dans la concession au nord-est de la rivière Et­
cbemin prés de la ririvre des Abénaquis, près d'one pe­
tite lie dans .'a dite rivière des Abénaquis, entre les deux 
point*, borné au nord jar la terre d'Antoine Goay, au 
sud par la riviere des Abénaquis, an sud ouest par la 
chute et l» terrain du seigneur, au nord par l’emplace­
ment de Baptiste Bédard ou représentant»—avee an 
moulin a aeia daasus érigé, avec toua ses to aman U et Ue- 
vai liant».

Et enfin un lot de terre situé en lee paroisse et seigneu­
rie de Sainte-Claire et Joliette. au côté sud de la rivière 
des Abénaquis, aontensvnt un demi arpent en superficie ; 
borné «a front au nord par 1a dite rivière dee Abénequis, 
ea emere au sud pa: lu nommé Julicr. Sa vache dit Rou­
leau, d’un oété au s’ d-estpar le chemin de la reine, et 
d’autre côté eu sud- uest par le ditSavache dit Rouleau 
—ensemble avec un 'u< olm à scie dessus éngé, et Mua 
se» tournant» et trav..Liante.

Toute* personnes yant de» réclamation» rar la dite 
propriété que le régtstrateur n'est pas tenu d’insérer 
dans son certificat en vertu du chapitre trente-six des 
Statuts Refondus pour le Bas-Canada, sont par la pré­
sent requise» d» les ! rire connaître an soussigné suivant 
la loi.

Toutes opposition» a'.n d'annuler, afin de distraire on 
afin de charge devr it être déposées au bureau du sons- 
signé, quinze jours (recédant immédiatement le jour de 
le venu ; lee opposi.xn* afin de conserver pourront être 
produites en nucun *empi dan» les six jours immédiate­
ment après la jour de la vente.

HENRY GLASS,
10 ami IMS. 515 Syndic.

(8PBCUTALE)
IP © iB W IB AII li* S

Grandeur Naturelle,
FINIS BN OOITLRTTES A L'HUILE,

f*4 toetos lee qualités de neialurea à l’huile, avec 
le «délité de la photographie. Ceux qui font faire leurs 
pqtttatu au moyen de la photographie évitent les incon­
venient» d'une pose longue et fatigante, chose tout & fait 
ejjeMjairejoiirnbtnair un périrait an peintura par l'an-

M. Dtnm, la peintre en portraits bien connu est em- 
plové, pour nn Umpt limité, à l'atelier photographique 
de LivernoU, poor oolorier le» photographie», eu>. '

“ tLXDtnov, artiste, oontinue aussi A peindre A 
•emeet eouUun * •*«•» •t0 * P°ur 10 wérne établis-

Galerie Photographique do Livernoia,
JVo. 17, rue fiaint-Jean,

15 dée. 1104. 1920

A lomreai que Ica prrat'titr* i»tam cul 
ronrcriirr.

AN IS set per le présent donné que conformément à un 
" Acte pour autoriser la concession do charte «l'in- 

e.irperalion a des compagnies |x>ur l'exploitation des 
manufactura*, mines et autres, » 27 et 28 Victoria, Cbap. 
J3, une demande sera adresses un mois après la i> iblica- 
tioo de cet «vis, à Son Excellence te Gouverneur Général 
en i onset!, afin d'en obtenir une charte d'incorporation 
par lettres-patentes sous le Grand Sceau de la l'roviiicn,

J • Bonis de pétitionnaires sont comme suit : 
L'honorable Joseph Caucbon, de la cite do Québec, 

Canada Est ;
L'honorable Louis Renaud, de la cité de Montréal,

Canada Est;
Thomas Glover, de la cité d. Québec, Canada Kat ; 
John tireave» Clapham, junior, do In cité de Quebec,

Canada Est ;
^ George-Honoré Pimard, de la cité de Québec, Canada

1 rank 1 uller, de la cité de New-York, dan* l'Etat do 
iwk. on des Ku(*-L’dis de i'Améh<|ue :

Robert H. Vanee. de la cité de New.York, dans l'Etat 
de New-York, un des Etats-Un'* de l'Amérique ;

llerman Camp, de la cité de New-York, dan- l'Etat de 
New-iork, un des Ktats-l ni» do l'Amérique.

2. Le nom collectif qu'il e»t proj , de donner h la 
compagnie est » Courpagnie internat i.i.iialo de.» Mines 
d or’ ” la même que colle pour laquelle

été obtenue 
mars. W>S.

., , , i—--------r'........ • demand o e»t
1 exploitation des mines d'or, d'argent, de cuivre, de 
plomb ou antres métaux ou minérais, ou l'exploitation du 
cbarutti, de la plombagine ou antre» minéraux ; le lava­
ge, le broyage, la fonte et la préparation de toute autre 
matière pour le marché des minorais, de toute espèce de 
métaux ; la construction d'écluses, do digues et autres 
appareil* bvdrauliqnes pour l'excavation et le lavage de 
**rr*,M aurifère» dan» les operations dos carrières de 
marbre, ardoise ou autres minéraux économiques ou 
sub-tances minerait», et la fabrique, exportation et vente 
d teeux.

4. Les localités ou les opération.» de la compagnie 
seront poursuivies font dans !o fief et seigneurie ue Ri 
gaud-\ audreuil, situé dans le» comté et district de 
Beauce. dans la province du Canada, étant •• une étendue 
de terre de trois lieues de front su, J*>ux lieue» de i rofon- 
^tUr'J,.Ur *ei ^*ox ** r>' i rcs de- Chutes de la
Chaudières, avec les lacs et les lies dan» la dite rivière,' 
te.» que décrits et désignés daus et par les lettre» Pu- 
tentes sou» le grand Sceau de la Province, daté à Mont- 
real, le l*e jour de Septembre, 1*>1», octroyées N feue 
Dame Marie Joseplite Fnaser, en *<>n vivant veuve de feu 
Ihonble. Charles Et enn« Chaussegro» le Léry, Charles 
Chaussegroe de Léry et AlexanJre néné Chau»»egro» de 
Léry. et autres parties du Canada, et à la cité Je Québec 
et à la cité de New-York susdite.

5. Le montant iu capital nominal de la ccmpacnic est 
de f 10,040.000. * 6

6. I* nombre dVcS r.« ejt le lOO.OOu et le ir. mtant
de chacune est de f it>C.

7. Le montant du fmds souscrit e«t de >5,0f0,000.
8. Le montant payé en de Î2i<i,00*>.

_24 avril 186J. «12

LE SOUSSIGNE OFFRE A VENDRE
Sa Propriété a Charles bourg
Prix modéré, termes faciles et titre parfaite­

ment sûr.
On peut la visiter tou# les jonr» de 9 heures A. M. il 5 

heure» F. M., le pltutot, le mieux, vu que le soussigné est
sur la point de déménager à son autre terre.

, .. .... ED. GLACKEMBYER.
4 avril 1843. 472-jno

A LOUER.

a or, eunt précisément la même que colle po 
une charte sous le même n< m et capital a i 

J t J® New-York, le .«eptiiune jour de i 
3. L'objet pour lequel Pincorporatuui est de

1 éltiloitAtinn Ama vninas A• . A*____ _ 1.

!
1 IJ HL •

-T MAI XTEItfARfT
No. 75, rue St. Joseph, St. Roch,

EN FACE DU COUVENT.

NOUVEAUTES
F * *ong f/t ut, j tiaus /♦* commpfof riva JHiss'chantliêcs aechvê.

I j ^ °/U respoetufiiscmoiil lo pubüo et lcum pratiqaes qu'ili nnt transporté
Moor tft.bWmeat do MARCHANDISES SKCIIKS, à Saint Roc»,, a3 No. 75, rue Saint 

«.[. î, t u on trouvera une grande varidré de nouveauté» en articles do leur eoumiorcc

G. VEZXNA et Cie.
Suint R eh, 1H tvril 18i!5. fi»,.»

COTE

A \TT^i Fst p-r la tvéeaat loooé yu'aoeua vais- 
Jm v lO »«au u'uoa bmguaur a d4f>aaaar la foontéa

Ïaai M sera rnça a .x edtés o<,rd ou sud du quai de la 
ointe 4 Car-y.

-’ar ordre,
J. B. MARTEL,

_ Sacré taira-'Irdaorier.
Buraau des Cocu®is tires du Havre, _

M avril MM #4ê lm lfo

Le Grand Remède Canadien
L’ELIXIll DE LA FORET.

Le M.illaur Remède contre la 
Bronchite aiguë et chronique, le» Ioflammatiooe 

de Poumon», la Plenriaie, la Coqa.Iaohe,
Je Croup, etc., etc.,

Pour toutes la Maladies des Poumons et de 
la Gorge.

Tenta» maladie, qui cœduUeat A la 
Ce remade eat p.u» stir qaa l’huile da 

plus agréable A prtadre.

Le Régénérateur de la Vue.
Le Meilleur Kernels contre les

Maladies des Veux, le» Inflammations Saleté 
Mai de Neige, etc, etc.

DANS CERTAINE CAS, GUSriMON EN 24 HEURE6

Pilules Végétales Ami Bilieuses.
La Meilleur Ramède eoat/e la»

Maladie» de l'Kstomac, du Foie, de» Intestin» 
et 4ea Voie» Urinaire».

O A R A N TIK S SAITR MEMO CR R.
1ms malade» peoveat prendre ees pilules seas autre A 

leurs fu-.epatioa» ordinaires.
Art* au Voyage on,

DOCTEUR O. J. A. VALLÉE.
Notre-Dame de Uns.

*• *•“}*. I>y!Unr Valide traitera spécial»meat Us 
maladies de ia gorge et de la poitrine. Ou pourra le «un- 
niter Aaoo bureau. vU a-vi» 'igiu, mura, ffotre-Lame 
M IfféFil.

Agente A Québec MM. Broret et Durai, Saint Roub i
dmoad Giroux, J'»»se-VUi» ; O. r(l. hafcte-VU 
9 ®f. 1844. 1777 •

À VT^l *«»paf la présent d<*né QM_^e7arâ«
AVlo mm. isr g»"» rr cw müï
à«Jdl£W 1* <*• v ------ / «.I - Los fip^toru

J. H. R. MOLfÛJli Kl FRIRE. 
Montréal, M avril 1844. {*•

WHISKEY DE MOLSON.
EH amformité A l’avis el-dassus, le»soussignés défirent 

informer tours nais et 1»pebii» qu'ils sont pr«to A 
fueevuér dus ordre» |<mr le WHIHKKY de la edIAbre ma-

M

Èk*

A

CET établissement spacieux sur la 
haint-Paul, occupé ct-duvant par M\| 

JiRerj, NoedetCie., stiieDdant l'ano-e der­
nière par le soussigné.

„ J. B. RENAUD.7 mars 1845. 316

A LOUER,
U 1er mai prêchais, plusieurs Chambret 
GARNIR» dans la haut de la maison 

M. Wooos, marchand-épicier, rue de la
Fabrique, en face du Marché ds la Haute-Ville, main- 
tenaul occupé par M. Ft-Laur»nt. F«ur ». conditions 
* ad resaw A Ls. Bienvenu, au n. 42«, rué et faubourg
Saint-J eau

20 fév. 1845.___ 240-joo

A Vendre.
CETTE PROPRIÉTÉ d'uno très grande 

valeur, située *ur la rue de la Fabrique, 
bornée, d'un tCtt, juir l'établi ••amer.t de MM. 

Otover et Fry, et de l'autre, par la Medical Hall, coexis­
tent en DEUX MAISONS EN PIERRE, A Thril.- 
ETAGE', avec dépendance*. L'une de ces mais*.ns est 
occupée par MM. Woods et Ci#, comme magasin d'épice­
rie» -, l'autre par M. Athworth, comme marchand de four- 
rares st de chapeaux.

Cette propriété, comme station d affaire*, n'a rien qui 
lui soit supérieure, dan* la cité ds Québec, ut s'. tend de 
la rue de la Fabrique, à la rue .Samt-Josenb, ctpo»-<-do 
an vaste espace pour l'emmagasinage st !#• blti*»s» du 
dsbors, avee une sntrée par derrière, il y a au*»i uns 
entrée séparés sur ls front pour la partie de chacune de 
ees maiaon» occupée oomme demeure.

Las deux tien du prix d’acbat referont à int/rét, entre 
te» mains de l'acheteur, pendant uns longue «.pace de 
tempe ; et la plus grande partie de l'autre tiers demeurera 
aaasl entre les mains da l'acheteur pendant une p.'rioda 
de deux A cinq année», a’il la désire.

S’adresser A
M. Lt JUGE MKKKL1T11

ou A
E. O. CANNON, N. P.

2 man 1845. 2»ft-*m

lout c., r.iiicroiant Mticèrcuicnt icur.« pratiques et lo pub.io d • l’oticoura'rcint'nt lihëral qui lou 
a étd accordé j uqu'à ce pur, leur anaon ’eot qu’il ont (Qa!é un

SUPERBE ASS( Ht JTMENT

QU II.S VENDRONT t’OM M K

^tah^>3 nient qu’i'a ont

seches,
•ASSÉ f

v prix très réduits,
largement amélioré 

de
portera d^aortuais le

1ÛAIS0N JACQUES CARTIER,
No. 30, rue de la Couronne, Saint-Roch,

(l’rt'srlu mar^ht*.)1 7 avril 1 543

•)J0S. E .JiJ. TRÏÏD1LL
ItËLli’.ril DU PAKIiEMENT.

.\«. aa, rite t>rtln|>4c:in, Ilitulc-Ville»,
QUEBEC.

iîeiiiirea de Goût exécutées en tout 
ffenre,

LIVRE» DE COMPTES, ETC., ETC.
Une collection de spécimens peut être vue A l’ate-

Québcc, 11 janv. 1R45. 4!

Truite Irai*.

OH \NGbS *-t ( n* île Païenne et Figues fraîche» en
lit», que le f. i -ign* v:»r>t do recoroir et qu’il offre

IV avril 18n5. 573

qu’

M. G. MOUNTAIN.

af'hantier de coitNtriirliou
louer.

CHANTIER ci-dcvant occupé par feu Jr.nx Mcxx,
écuyer.

•S’adressa- A

22 fév. 1845.
R. I. GLACEEMEVER, 

267-jDo taire.

Ma vendre,
Balloehasse, une belle maison a

A Maint - W«r- 
vai», r«.mté d# 

---------avec jardin, éta-
bm, etc., ete., résidence de feu L it» Rrrt., écujor, no­
taire pubHe. Cette propriété offre de grands avantages A 
ea notaire, ou un médecin, ou pour un étab!i*»emeni de 
oommeree; éte S située pré» de PEgli.e, A Pen- ignare 
des chemin» qui aboutissent au village da Saint-Gervaii.

8 adresser franc da port A 0. C. Poani», écuyer, A 
>amt Gerva.*.

7 décembre IMS. t.teA-ïf*

*• plu haut, ^ilii
marebaads, ea lots Alaeonvenanee 

LAMB
Si avril 1844. m

vendront a ex 
steers.

«IBB BT Oln.

Terre a Vendre
A Une petite distaaee du dépAi de Warwick, ayants 

arpente et demi défirent aur 4» ar,.*nta da protoodeur. 
Mamoe neuve avec dépendance, etc. Grange de 40 pie i* 

onto neuve. Terre très fertile. Distance pe i éloignée de» 
mines. Bien ensemencée. Condition# libérales, 
i Poer de ptae ample* Information» s’adre*»er a 0 
PAGE, propriétaire, Htation d* Warwick, ou a 

« LEPAGE, LEMOINE ET Cia.,
_20 aoûtJ884. 1251 17, rue ."ami-Jacques, B. V.

BELLE OCCASION 1!
B je VENTE:

Moulins a kcik, a bardeaux et a lattf«
située ser la riv.êre Blanch#, dans le t/.wnrb.p de 

Staofold, sur le lot n. 18, du 6étne rang, arec 750 acr»> do 
terre en superficie, un# mais'.e. grange, établa, boutique 
fie fovgef'.n, la teet en très bon ordre et n’étant situé 
qe’A quatre mi lee de la etaLon dn chemin d* fer. et du 
beau et fiorissant village de Prmrev.lle. d.n. le dittown- 
shtp de Ktanfold. Conditions libérale*.

Peer plus ample* informations s adre‘*er A

8 sept 1844. JW '»’re.

AVIS IMPORTANT*
A VEND US OU A LOUER.

AfiL-LoriH DK Lé/TBINIRRE,
prs* de Pégl'-e, er, f»c« do e«,u. 

vent et à one petite di.tan -e <|•, p», .
••4*i ur, T EKHaJ N de 4 arpents da 
haut et 2 de front, ajant un tango,li­
eue jardin, un* belle mai» n bien
finie, avec hangar, dépendances, etc.

plaee eelfatea Sites* pour 1* commerce.
•mm*. — étHI —

7-®a TERRE de tr*,l» arpents de front eu r q'tarante ar­
pente de ptofondeer, avee un* maison tr*»-c/.nf<^tabl# et 
•te* gtaage. Un fermier expérimenté et bien rec*,mta«Adé 
sot y raqeia.

Feur autres laformati/ms, s'adresser A
LEPAGE, LP.MgINK ET Cto..

14 eeAaèft 1444. 1544 17, rue St. Jacques.

/’*# h * f c Mi y m* tj r d u n
DIT

IU'RNOS CATARRH 8NUFF, 
Spédfii/ue pour la Catarrhr et les Maladies de 

Tête et de la Gorge.

COMME toute* le* médecine* ce remède doit être mis 
en usage de la manière qu'il est prescrit pour assurer 

1 effet désiré. Quand le» prescriptions eont suivies, clic* 
n* manquent jamais de faire de l'effet et quand on perse- 
vdre, elles finissent par procurer la guérison permanent*.

Les doulour» dans la tête ou le mal de tête nerveux «ont I 
ordinairement guérie par une ritnpîe prise. Lien qu'il 1 
faille en prendre plusieurs foi» de suite dans certaines * 
circonstances jusqu'à ce qu’on ait produit l'vtcrnuement. 1 

Pour la surdité, les yeux faibles ou le mal d’jeux 
servex-vou» du tabac en poudre, le matin, le midi et le 
K ir, tant qu'il est nécessaire.

Dan* toute# les catarrhes aigues et chroniques et pour 
la bronchite, on doit en prendre au moins deux ou trois 
foi» tous le* jours et plus souvent, selon que le* circons­
tance* le |«rmet; ii faut asptrer le tabac fortement pour 

luira tomber dan» la gorge, ou ton goût est plaçant (vu 
qu’il ne entier,t pa» de tabac). Il d'-tertnine l'expe-to- 
rat on libre et ie déchargement néce**aire de la têt».

Pour les entants ou les jeunes garçons nynnt le rhume 
et le ncr em-bifrené, il est mieux de l'administrer quand 
lei enfants dorment.

En vente en gros et en détail chez
JOHN MU SS ON ET Cia.

21 nov. 1844. 1788

ATTENTION ! ATTENTION !
LECTEURS !

£>*2,000 «le Ke«*oni|»«‘une
A celui qui pourra prouver que

L’INSECTICIDE-VIC AT
(BREVETÉ.)

Ne détruit pas irfax/lihlrtrunt les insert es 
tels <[ue

Punaises, Coquerelle», Mite«, Puces, Pour, 
Fournil, Puceron» de» fleur», Barbeaux. 
Araignée», etc., etc.

I 'INSECTICIDE-VICAT m compose d'une j'udrs et 
1 •* d'un soufflet a l'aiJe duquel poudre r.t |:.«*•/« 
par atonie dan* le* recoin* les plus reculés • on se t de 
ces atome* est suffisant* pour fa destruction de tout jr. 
secte. L'Insecticide-Vient a acquis une célébrité e 
France qui a reçu la sanction de* «jciétés savane* et lo 
Brevet.—Il » été le seul admis aux exposition* univer­
se lies de 1858 et de 1842.

Ce n'«*t pas un poison, «ar il n'est pas malfaisant aux 
hommes ni aux animaux vertébrés.

J'en garantir l Effiracitr n ! fronnU.
N'acceptes qua ca qui ast dans les Ouron* «t .te* souf­

flets sur lesquel* ma signature est ap|c,*ée.
K. 11. Doccrr.

Tout autre chose e*t : 6*«n.v</a^*n A>ue« a j,«r r....,/.
ni riangrrms.

PRIX.
GRANDS FLACONS, 6o rente.
PETITS FLACONS, :<5 conte.
BOITES-SOUFFLETS, appareil garni de poudre, 30

DB

COMPAGNIE D'ASSURANCE ROYALE
Bfttiss I* ssurtoee Royale,

RUES NORTH JOHN F.T DALE, LIVERPOOL
KT

No. '2‘i, K UE LOMBARD, COIN de CLEMENS 
LANE, LONDRES.

OA' ": £9J ÙÜ.OCO. on !C0,0C0part»
d.** £'id cüaquo.

St ndicx :
J. S. Leigh, eu\.—R. B. H. Blundell 

Secretaire it Acent :
Percy M. Done, t'euyer.

Banquier» \ LivrYpool,—Là Banqui 
Liv r.apooL,

BANqfftR» A LnWPRE* :
M'I. Glynn, Halifax et Cic.

Bsnqti -r • à Quél c,—La Banqui db Mob- 
tréal.

‘ K font* -or :id4*-»b!e «io i» Ccmpagnl# et la nombre 
JL» at l’infi-s'cs • 'e* proprteteiree, la mettent an 
rang de.- . les pins fiiàvés da royaume, quant A oe
qui regard* >« r.torètedu public.

On ••onlinue le prendre de* A«*vr«,nc». cowlce le F*#* A 
•les p-.x trt m" <Ôtt .

La ‘ vi.itr: - .-e .is irguera comme par le passé par 
sa p >i c'u.iliie . r '^ter D* réclamations.

On ne charge v-u jour !» po’ice.
BRANCHE D’ASSURANCE POUR LA 

VIE.
lu* avantage qua présentent cetia Brancha data 

Compagr * ■ r.t c mu.# suit, savoir i 
0*ra.utie 1 un f .rt capital, prix modéré, des avantage* 

drn» le* profil* rrf,uv ras«uré, s'élevant au deux tier# do 
m.cntvnt, pe. le liai* d » i ministration, les dépenies du 
Bureuu étant *u)>|ortécs pr«,' .dunnelleiuent par les deux 
Prac.-hes, e‘ exemption de ta partie P assura des charges 
ie 'a Société.

DR. ROW A ND. médecin consultant.
FORSYTH et BELL,

Agrafe.
Chambre* de Commerça

7W 12m.j 17 loin. 1W I

sP%.

INSUFFLATE! K.S, ti.ut métal garni de poudre, 50 cents 
Entrepôt général et seule mnt>on 

Gros au Canada.
Y. H. D0ÜCET,

1.13. Kim* Crag, Montreal,
Ajfeni General a Québec.

L. MAURICE, 
il tel Chartrain 

Basao-VU
18 Juillet. 1M4. 1121

EMPOIS m CANADA
BENSON & ASPDEN,

Qui % dtiî oournnnf» à l’Kxpouitîon Intcrcf '^
niilcdc Loodro», on r* q3i % Cit\

8 îpdriccr a tou» Itu eu jioirs ira- 
portés on co ptjrc.

MantifArf’üY : Edvardsbury-
Burfft
n v<>»

!V

l’OI.lt NKTToYKH KT PRK8ERVKR
LES DENTS

RT
rorlifi«*r l<‘«« <-eiMiv«**,

ij'imxa mt a t. a Horrnrj r.v ms tir itRuc/Kvx 
h. / r.\ n s y v va r/o.v n a m a m hissa h tk 

i:\i.i i am rot/T tr / IRM* at 
/./ v .v» i/.'/é.-.v uns nn.srs, ar­

rêtant en MM. R TR- 
mi;\t /./: rntRiRKs ur la 

f'Mtir I I RRMtAM ATX HERTS 
i/EJ \ SOllO'/rs RAR /.ES i'JtOi/HRS RR 

fit r\ME rnn m.am rei'h mc/mit/VE

K.

203. rut Eâin» Panl, Montréa'.
'.

Préparation cia Kaia
g

D I.’* MQI/A \r 1, a t t r, j « , * a • ],r'Ir*u »> trouvant etIjJaiNk^Vril ÔC I ) I1* *\ h*«» degré ; j| rnl.ve aux de
«* A V a la s » 8 5 adhéra *t j.n,luit un» blancheur da par

éfi .w 1% If .% t , dViiiail, re qui m f dt In <]. ntifrice U r,
Pour les pr/udingt, fûins, Uan^mongr et pour 

la nourriture de» enfants, rtr, 
f 1ITTB préparation a 4M eearrmnte * | Kstéfifon fn- 
' J tercolonlala qui a en liai » Londres en Ibdl (t art 
a realilanre qui existe aa u onde

Manufacture : Kdwardaburg, II. fi.
Bar«au : 298. rtfi Ifiint-Pau!. Hootrétl
ttaefiliar« 887 11a

L’I-MPOIlT LVCK d’avoir de belles dents est universel­
lement reconnue par ceux qui attachent de In valeer aux 
avar tago» j c-.rmnels et aux l.i.inUit» de la santé. Une 
.-augéa *ie dm», réguliers», féru.» et perlée fait toujours 
uoe i rupee . • ><Me, tandi' quels* fonstmn» qu'allas
r«ir;f.li‘ i > p *r ri>pp' rt 4 la santé,demande Ireaucoup da 

I c-.in et d'atte* t.<*n.
Le FtrZOLO.Vl de. Ir>g*édient* les plus

fur» et les « ••■.x' ‘îoiile, fiaot ahaie» linj-iraatee, la 
fret' ail «i.nte it» > y trouvant combinées au plus

dsnte le tartre qui y 
perle sur une surfera 

qui en fuit la d» ntifrice le plus délielauserneot 
erVnra et pirontaMe que le monde ait jamais vu

HALL et BUCKKL,

FORK K et AN.SFf.L, Agents en Gréa pour I# Canada 
soin de* rues Sain) Françoi* Xavier ut Bafnt-Fnul, Mont­
réal.

Agents pour QuéU^ •
JDHN R. BURKE.

Dispensaire du Qoékae.
HriWLEH ut McI.ROD

18 man IH45. 3al Jrn Mudleai Hall

LA DYSPEPSIE
KT

LE6 MALADIES RESULTANT DEO
DESORDRES DU FOIE

ET DES ORGANES DK LA DIGESTION,
SONT GUÉ11IFS PAU

LES AMERS ALLEMANDS
DK

HOOFLAN1),
I.e Grnml Toulqii» forliriaiil.

Ce» amer» ont effectué plui de guéritons !
ONT DK MEILLEURS TÉMOlG.N.UiF.S !

ONT PLUS RR PERSONNES RESPECTABLES 
POUR LES RECOMMANDER !

Qu’uucuü autre arliolu hur !o marché.
Nous défions qui que oa soit do contredire cetto assertion,

LT PAIEKOAÜ «IOOO

A oelui qui produira un certificat publié par nous, qui ne 
sera pas authentique.

LE8 AMERS ALLEMAn D6 DE HOOFLAND
GUÉRIRONT TOUS LES CAS DK 

Débilité Chronique ou Nerveuse, les Maladies 
de» Reins, et les Maladies provenant d'un 

Kstoniio Dérangé.
OI>M*rv€v£ leu syui|>lo:u«>* nu i va t lia 

t£ue produisent les désordres dans les organes 
de la digestion :

La Con­
stipation, le» 

liéiuorrholdcs, le*
Coupa do sang, l'A­

cidité Je l’Estomac, lo»
Nautée», Cardii<f£ic, le Dé­

goût de la nourriture, Pesanteur ou 
Gonflement dans l’Estomac, les Plate», 

Agitation ou Affaiblissement dan» lo bas de 
P Estomac, _ Vertige, Oppression, Palpitation de 

Coeur, Hensations désagréable» et suffocante.* lorsque 
Pon est couché, Obscurcissement de la vue, Taches 

ou Cataracte, Fièvre et Douleurs Persistante* 
dans la tète, Défaut de Transpiration,

Jaunisse de la Peau et des Youx,
Douleur» dan» le Côté, le Do», 

la Poitrine, les Jambe», etc., 
Kougeursstibites.iirdeurs 

dan» la chair, et grand 
affaiblissement 

cérébral, 
etc.

RESSOUVENEZ VOUS
Que ces Amers ne lontirmnnt ni Alcohol,

NI RL'M, NI WHISKEY,
ET NE PEUVENT ENIVRER,

Mais qu'il sont le meilleur tonique du monde.

Ct/* LHt”/. fc qui *>iiit :
DR L'HON. THOMAS U. FLORENCE.
DE L'HON. THOMAS B. FLORENCE.
DE L'HON. THOMAS U. FLORENCE.

Wathigton, 1er janvier Ifelîl. 
Messieurs,—Comme je vous l'ai déjà dit verbalement, 

je n'hésite pas à déclarer par écrit le tait que j'ai éprouvé 
un mieux notable de l'usage des Amers Allemand» do 
lloofland. Durant uuo session du Congrès longue et fati­
guante, do* devoir* pressant et onéreux m’avaient réduit 
à un état de prostration. I n atui bienveillant aie suggéra 
l'u<age de la préparation que j’.u nommée. J'ai suivi 
■on avis et il en rciulta une amélioration de ma saatc, un 
renouvellement d’énergie et un soulogemont dont j’avai» 
tant besoin et que j'ai obtenu. D’autres peuvent pareil­
lement jouir de ces avantages s'ils le déair cat.

Tout k vous,
Thomas B. Florkxcr.

Do John M. Wickersham, écuyer, do la maison Wie- 
kersham et Uutchiron, célèbre» manufacturiers d'ouvrage 
en fer de fantaisie, n. 2ÔV, rue du Canal.

J’ai reçu da vou.- une des plus grandes faveur» qui puis­
sent être conférée» à un homme, savoir, la santé. Depuis 
plusieurs ann< es. j'ai souffert de la maladie la plus * >uf- 
frante d. ni puisse être aliligé l’humanité, jo veux dire 
une diarrhée chronique.

J'ai souffart longtemps de cette maladie ; j’ai été soigné 
régulièrement par des médecins qui ne ma donnaient

Ju'un soulagement temporaire. Je demeurai en cet r ut 
usqu'i c* nue je fus induit a essayer lus Amers Alle­
mands de lloofland. Après l'usage de quelques bouteilles 

da ca médicament précioux la maladie a élccomplètement 
guérie.

Je vous ai souvent remercié pour votro précieux remède 
et toute» lee fois que j’en ai eu l'occasion, je l'ni reconi- 
aiandé avec plaisir at avec toute confiance dan» son cifi. 
cécité. Tout à vou»,

J Oit !» B. WlCkRBaHAM.
New-York, 2 février 1864.

De Julius Lee, écuyer, mai»on de Le* et Walker, édi­
teur de musique des plu» renommé» de* Etats-Uni», n. 722 
Chesnut Strcot, Philadelphie.

8 février 186 4
MM. Jones et Evans—Messieurs,—Ma hello m re a 

éprouvé un si grand bien de vo» Arn*rs Allemand." de 
lloofland que j'ai voulu lee essayer. Je les trouve un 
tonique excellent et 1e» recommande sans hésiter à tous 
ceux qui souffrent de dlspepsio. J’ai eu cette maladie 
tous soi» caractère le (dus opiniâtre, pendant plusieurs 
années, et vo» amers m'ont rendu à la santé lorsque tout 
autre remède avait fait defaut.

Tout à vou», JCUia Lkk.

De l’hon. Jacob Broom.
Philadelphie, 7 octobre 1863. 

Messieurs, —En réponse à In question que vou» m’avez 
faite, sur l'effet produit pur Pu» ig«* des Amer» Allemand.- 
de Uoofland, dans ma famille. J<- n'hésita pu à dire que 
ce remède a eu le* plus heureux effet*. Dans une occa­
sion, un ca» de dyspepsie de trc>io uns, et qui était 
devenu alarmant, ec.,uinienrè à peidre de sa gravité pur 
l'usage d'une bouteille, la seconde bouteille a opère la 
guérison, et la troisième «amble avoir confirm.' cette gué­
rison, car il n'y a pa» eu de sympténios do recrudc- ence 
depuis les eix dernière* années. Pour mon usage parti­
culier, J'ai trouvé qu'il était un b-nlque sans égal, et j’en 
recommande sincèrement l'usage à tou* ie» souffrante.

Tout à vous,
Jscnii Broom, 1707, Mpruco Mrect.

Du Kév. W. D. Seigtriod, Parleur de la Baptist Church, 
No. 12.

Philadelphie, 26 décombre 1863.
MM. Jones et Evans—Me»*.ours,'—J’»i récotntuens 

souffert de» effote alarmants d'indigestion, accompagné 
d'une prostration du système nerveux. De ru mbreiix ro- 
mèdea me furent recommandé» par de» amis ; j'en essayai 
queteuei-uns, mai» sans soulagement, vos atner» alle­
mand» de Hooffand me furent recommandé» par de» per­
sonne» qui le» avaient e»*»yê« «t la mention favorable 
qu'il* m'en firent m'engagea à les enrayer. Je dois avouer 
que j'avais une aversion pour les rnédeHnr* et amers 
patentées qui semblent n'avoir pour objet que da sucrer 
at épurer le* liqueur* et dont le* tendances ne peuvent 
que faire des ivrogne». En appreuenl que vo» amer» 
étaient réellement une preparation iii' ib ciott e, j'en ai 
fait utage avee un heureux effet. H» agis«ent non .eule- 
ment sur l'eitemac, mais sur le *y»icmn nerveux et cela 
d’une manière prompte et satisfaisante. Jo sens que J'en 
ai tiré un soulagement permanent et entier, par l'usage

LE NOUVEAU REMEDE 
FRANÇAIS.

Par Lettres Patentes Royales, tout ia sanction 
dv Gouvernement de Sa Majesté, et des 

t 'hef s de la Faculté de France,
rpiIKRAPION, ou LE 11KMEDE DES REMEDES;— 
A Co médicament efficace et si populaire «inployé ôar 

de» » .im.iité* dan» les hflpltaux, combina tout ce qu’on 
peut desiror eu tait do ntédeciuo du ?enie et gu rousse 
tout co qu'un a vu jusqu'ici. N’ayant ni le goût, xxl l'o­
deur, ni I apparence du médecine, on pout Pemnorter 
partout sans oxoitor aucun soupçon. Chuoiie l'aquat 

^0|! instruction* complètes pour vhaqte cas 
Î UKRAI'ION No. I, en trois jour» seulement guérit 

toute le» maladies provenant d'o.vsèe • avec I d les injec­
tions sont inutiles. Dans la dyssenteru, les hcumrrhoide» 
1 irritation des intestins, lo rhume, I, bmnehites 
l asthme, on le trouvera mer veil’au»# ment ctlioaco pro­
curant un soulagement prompt, dar* de* cas oh d'autxae 
remèdes ont échoué,

TIlKRAl'lUN No. 2, pour le, ma' '■** vénérienne* 
les maladie» des o», lo mal de gorge, l’iiupu.oté du sanir 
es Imutens, pustules et toutes maladies pour lesquelle» 

il est d usage d’employer lo mc.curo qui pr< auit fa des­
truction des dents et ruine la santé Aieo co (e médecine 
tout vestige de la maludie dispar.rit r i* * )u 

THKRAnoN No. 3, pour toute* ici maudies prove- 
mint d abus, doxets précoces, de climats malo'-ins, etc, 
11» ptusède un pouvoir surpronunt i "r réiabl.r 'es force» 
et la vigueur. Ou pput iditcnlr lv ’lierai or nour 11», »t 
3d* par paquet che» tou» les vend u*» de 3 cinés, ou 
Ai le paquet pour l’exportati n ; et i-lü les paquet* pour 
tes cas les plus invétéré», et l'on |8iut .'pargi.erbeaurun 
on achetant en gro». L'acheteur i.od désigné- leuual des 
troi» numéro» il désire. *

I'®'* •Bnf- Commi»KBires de Sa Ma îstcs ont graeieura- 
meut permis de mettre le sceau rt- -rerrement àchaqua 
paquet qui renferme le 1 Iteration ; co Hui prémunit le 
public contre le» imitation* fraudi . es, , , - iront au 
propriétaire lo seul droit d'approvisionner dans tou» le» 
«loin aine j de l'Angleterre.

Aokkts roc* i.’AMit.KTRRRr, *bou i*f’Vî rualla 
rnpasr M8. Martin; Barclay et Cia, rae Farringdon 
Edward et Cm., et Nowhurv et Fit., St. 1‘ il - c!:urch- 
yard ; et on peut l'obtenir chez t u» vendeur* da mé- 
aeciite- dans le raende cenn.i ou oo "<•* te d'I-ultéen 
renfermant uno traite ou ordre ur. o-i tlu, semn la 
nature du cas, payah'o à Londres à MM. -na« et Ole, 
i n grand paquet sora envoyc au retour de la ma'lo 
ranti contre tout accident.

»a Cause et la Gu6rison de 
Décadence PrOn.i.tarée.

*»•

la

Oj England

L.t r. ni. ) f,,„. i„ jtnur f/„ y>r> jtl.
Root, oh envoyé tronc dr y*, t, d:*c, tnt de 

Cation,-, y-.nr ?» t».<.

j E CONSEILLER MEDICAL, -ur le traitement mw- 
i.s dorno de l'incapacité mentale et t.' mue, maux 
vénérien», etc., avec de» règle» et pr. - ou* pour la 
guérison prompte, par des moyen» trm simple», éj toutes 
le.- uia'a-ne» les plus communes u. supposées incurable 
du syst, me itxuel. l'ar le W. De î'oo., AI. D., etc., da 
l'Ecole de Médecine, I’*ris.

KEY UES ET NOTICEd.
“ Lo Conseiller Médical, par >\ aller Dr Roo», M. D., 

pour le genre de maladie» sur lesquelles il iraito, est in- 
conl*t table tuent le uioillour livre j .atique conuu. L’au­
teur e^t un houimo d'i.xpériencc. " North 
Ttlcjni/Ji, 22 juin 1*61.

" L i guérison est certaine dans tous les ca* ourable» 
et à la vérité p*u do cas sont r. pâté» incurable*. "— M-d. 
Rcrinr.

“ Il est calculé pour opérer uno révolution complète 
dan« le traiiemnnl üo rot i..alan «*. "— Militai tinutte.

UrA-'e & aa longue pratique, le proprietaire a eu de» 
facilit- r extraurdinair»* a i‘tenir de# succès qui ont 
marqué sa v.e. i.c Dr. De Roo peut réfc: r avee orgueil 
au nombro de patient» qu'il i. rappelé» à la «anté et au 
bonheur; et à tou» ceux qui ont besoin do lui U offre 
toutes les assurances |K>s>iblct d'uno guérison prompte.

Lof r> sidents etrsngors peuremetre traité» avec sueeè* 
nar corrcq.omj nice en faisant conuaitro les d-taila da 
leur maladie, avec un billet de ''Uiquo ou traite tur une 
niais> n do L- ndre», pour 4.5 ou XIo, aLu qu'un paquet 
do médecine* ranabl*» do guérir «a maladie puisse leur 
être envoyé par ia prochaine malle, évitant ainsi la perte 
mutile d un temp* précieux qui pout être employé utile- 
ment dans l'intérêt du patient.

I KS GOUTTES VITALES, G1 rT.E V'T.K. protégée» 
I.S par lettres patenus royale» d'Angleterre, les sceaux 
de la 1 acuité do France, la tJollégj Royal ie Fruité, ete., 
ont dans un ttes grand nombre du cr prouvé leur supé­
riorité sut lou* lo» autres icntèd't pour la lang.ieur, la 
lassitude, la faiblesse, Uirritabtiil 'a cotere, l’excitation, 
le dégoût, I incapacih- (mur l'étude,, « tr .e» affaires, l'in- 
dige-tioo, douleurs dan* le côté, palpitation du co-nr, 
hruixement dans la této, impuissarcc, etc. Cett« méde­
cine donno de la vitalité ,. tout le <.-mn* de
IV-nrrgie aux muscles, aux nei «•; tefait toute ia cone- 
titulb-n. F<-ur lo< éruptions sur I» j »»u, lo mal de gorge 
Son efficaeiti e»t sur; tenante, et il n'y a qu'a l\ prouver 
|»iur l'apprécier.

('onlinece» maladies deviennent ch.t n' ue» si aile* sont 
négliges», le* patient* feront I en de ne pat. perdre leur 
temp* u fuira usage de reuiede incfi oa. es. et dr d.-mandor 
la guéri.-ou à un remède bases m de» pi moiprs scienti- 
fiq ic» qui ne peuvent faillir, et ou- peut être laissé par­
tout en n.. dim. «ranger. Prix : Ils h V .teille et quatre 
f.cette quantité p .ur 19e. Lt» pa ,u«r* ue xû contenant 
12 quatititès do Ils, luisant ainsi ii'ie ér< no>nia uc Xl 12» 
refont envoyés de llcdfor.l Flace, n. /5, seulement, sur 
oécei.ti n du montant par traite sur i .o maison de Londrea 

u autrement.

quelque» bouteilles seulemmt.
v#e rc«|x-ct, votre etc., W. D. Sr.tnSRitn,

N'**. 254, Fhackatnaxoïi Mrcet.

Du Rév. Thoe. Winter, D. D., Pasteur do l’église Rat 
liste de Roiborough.

Dr. Jackson, char monsieur,—Je dois A votre excellente 
préparation, les amer» allemande do lD-oiUnd, d'ajouter 
mon témoignage A ceui qu'ils ont déjà obtenus. J'ai 
depuis plusieurs années souffert d'un dérangement dan» 
la tête et dans le système norvoux, un ami m’a avisé 
d'essayer une bouteille do vos amr r» allemand», je Fui 
fait et j'en al éprouvé un aoulaguineut consul) rat.le et 
inattendu. Ma santé a éprouvé on changement conside­
rable en mieux. J'ai recommandé avec confiance mt 
article dan* dra ras Mmblable» au tuioti et je me sms 
assuré ensuite de ses boas effet».

Avec respect, T. Wirtzk,
Rnxburough, Pennsylvanie.

Du Rév. J. llerman, de l'ég|i*e allemande réformi-e, 
Kutstown, Berks County, Penn sylvanie.

Dr. C. Jackaon—Monsieur,—J ai souffert de la dysi«p- 
•ke tiendanl pré» de vingt an», et n'ai Jamal» trouvé de 
médecine nui m'ait fait autant de bien qua 
allemand» de lloofland. Ma santé a été tré» 
après l'usage de cinq bouteilles.

Avee respect, J. H. Ilram».
PRENEZ (JARRE AUX VONT REPAVONS. 

Vuyet ri la ilgnatnre de C. M. JsoxaoH est sur l'enve­
loppa de chenue bouteille.

I ne ihnple bouteille f1.00, ou fè.OO pour A bou­
teille». '

SI le drogutete la plu» près da vnu» n'a pas eat artn |« a 
•a boutique, ne vous laissez pas séduira (>ar le* autre» 
préparation» aleoholiquae que l'on pourrait vous offrir A 
•a place, mai» adressa» vous à nous et nous vous en exi>6- 
dteroa* par l'exprès.

Bureau i\ituipal et Manufacture,
Mo, 631, rue Aroh, Philadelphie, Peuniylv

JONES FT EVANS,
■•MUH.fi .« 0. H. JACUKON KT CI», 

m, — l’ruprtrlalr*»
Invente ebe* tou» la» droguiste» at marchands 

m ad rai nos dan» lento» te» vil U* da» Eut» Unie.
24 fév. 1M4. 2To

mer#
Mirée

DouUurs dans le Dns, ia Gro veil,, la Goutte, 
A hunu.tume, MalntUei ùr* ttngnuns, 

de la Ver sir, ttc.

LFS PILULES RENALE i COVI'OSBEti du Da. DE 
R*'OS sont un reincde u s pl »i‘:r« et u«a plu* 

pr- nid» jH.ur le» maladies menti, run e- j lu» haut, et la* 
tnal.'.dies des organes urm.-iirr en général oui too;souffrir 
brribleinent et finiesaut par <-< t Dure au I abeau. Rites 
conviennent A l'estomac le pli d -i..:at «-• an troi» Jour* 
elles effectuent une guérison 'A eu Faut n èdea comma 
le capivi et le cub. li, etc., échouent, o» .d, 4* tij, ||«
3.* pur tw.it*. La -upériorité ne ce cé-lè) rc» iiu-itecinee 
ert univcrsclleiiii-nt rcrornuc < t i t'e .. nt tr .. rerhcrchée».

Plusieurs par crainte no v .. r.t pu découvrir leur 
maladie' cl refusent ainsi la gi ri . n. les remed a
Ci uc -m on peut »e guérir * Isba de confidence s 
per-onne, tt cela à peu du fiais.

En vante en gro» «-he* Bar-' y, '. j. rt-- Farringdon 
Londres ; Agente jaïur l'Amérique do N«rd, Laig'ey et 
Johnson, lloilis htreet, U ali fax. 'o. -E.r.-sie ; Hasard
Charlotte Town, Isle du Prim - EM liai.'. ; J. ti'ird écuyer 
New» itiuce.Fidney, Onp .ireton ; ' .l."ark«r,(ei-de- 
nuit Palmer t t Cie.) Kingaten, i t-l’a -d Musr«n et 
Gie., Middleton at Duwsi n, Qui l.rc t'. A. et J. Langley, 
Y eu» Street, Han Francise ; l. po.ri*., Mexioo; W'. j’ 
tVard, Morning Fort office, M Mc Mo t' q-ulste, et J 
M-Coubrey, écuyer, Faint-J an. .trro*‘;ve; John 
Graham, ecayer, Head Quarter- i.fffce, 1 d rii ton, Tbe- 
ii.a. W nlkcr el E iis, baint-J* a. , * ouveau-tironswick * 
Lyman < t l’ie . Toronto ; lymnn et . h. vng« utCle.’, 
t*eorgo Van Felson, jr., n N. v ilain , Montréal; 
James Fierce et File, (’harhai.i, Mi .u *m ; desquels on 
peut aussi obtenir le UonreiMei Médical, • l’Il survient 
quelqco difficulté A •« le» procu »r. on le» recevra certai­
nement ro mettant lo montant r r on* tr .‘te adressée 
au n. 25, Bedford IMace, Db» .»i ry .Square, L< ndre»,

PafcrACTiox.—-Ite» malade* doivent être eu g;.r la contra 
le.t imitations. Lo véritable re ->ède -.rtect |„„ Tt)f 
Usi.vre Du Rot.», Loxoara, in-, r.aié» «n i«ttr«» blanches 
»ur l’estampille du gouvertoiiiCtit.

a l*tlultn Isa i‘ls>i:»»uièl4'n du
iiioimIo

Sml 1rs Pilulrr lïhr ou "ihiles Vitales du 
Dr. De llitus.

f Prit .s le malades d'affe -Uoo* ber vous* », débilité, man- 
1 que de » Mo in e il, caui-heua»-», ;ritnbillté mflntale, 

affaiMistement des nerfs, indigo, .mn 'humalieme «t 
autre* s)tnpUlmr» d» maladie» r|iri . f,., «crueilleront
avec joie la décou voit* des Pilule. Vitale,, du Dr. De 
Roi s qui ont un eflet | rosq> o tnngiqu* sur toute» lee 
maladie* de qualqun nature qu elle» «oient. RI 1er ne 
enutic ntmtif | ns une parti ’nlo de iticr.-titt mai» sont pure­
ment vi gi talc». Kilts agissent doucement sur le» intes­
tin», rrtablisscnt IVtat de l'estomac, guérissent le foie, 
pr*v> nant ainsi une fotilo de uiPU-llc* telles que la jeu- 
ntsce, la goutte, ete. L«.ifctnmt« de tor.i U* âge», trou­
veront qu'elle» sont inappréciable» Vu la grand# 
demande de ce remrde et |»>ur ..rémunir le public contra 
le» Imitation* fraudulent**, le* C< .nmissalre* de H# 
Miijerté ont lartni» uu propriétaire d'imprimer son nom 
sor l'estampille la /ouvernement qui accompagne chaque 
Isdte. En vente enei les ri deur» de im aei'ine* du 
rnundn l’rlx : 2» Vd, 4- 6,|, Ils ot .'13- la boit*.

t'otnin* pilutei de famille» elles sont tiè» précieuses dit 
le T’irn»» de Dundee. Lo / t,r• .h>nmnt dit qu’elle* sont 
presque nneuécesilté pour le- femmer. 
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TAP Publié par AUGURT1 « '’GTE:, imprimeur-édi­
teur, sons la raison de A OtTÉ et Cie., n 2, ree Fort- 
Dauphin, en la cité de Québec, le dit Auguxtin C4I4 
ayant son di.in«,ll» au n 7 rue Uaïuet, en la dite eité.
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